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Les manifestations contre le régime
de Bacher al-Assad se poursuivent
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CULTURE
Du scratch sous le chapiteau à la
poésie fantastique du Cirque invisible
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L I A  L É V E S Q U E

L e Conseil du patronat du Québec continue de
plaider en faveur de ce qu’il appelle une mo-

dernisation du Code du travail du Québec, mais
le premier ministre Jean Charest ne semble pas
pressé de rouvrir ce débat.

À l’occasion de l’assemblée générale annuelle
du Conseil du patronat, hier à Montréal, le prési-
dent du CPQ, Yves-Thomas Dorval, a dit croire
qu’il était toujours nécessaire de modifier le
Code du travail du Québec.

La question des dispositions anti-briseurs de
grève contenues dans le Code du travail avait été
étudiée en commission parlementaire à Québec,
dans le cadre du lock-out au Journal de Montréal,
puisqu’il s’agissait d’une demande du syndicat.

Depuis, le conflit de travail a été réglé. Mais la
ministre du Travail, Lise Thériault, n’a toujours
pas annoncé ses couleurs à ce chapitre.

«La dynamique d’un conflit
de travail, c’est un rapport de
forces. Et le rapport de forces
doit pouvoir s’exercer des deux
côtés, pas seulement d’un côté.
Il est important qu’une entre-
prise puisse ne pas mourir par-
ce qu’il y a un conflit de travail,
sinon le déplacement du rap-
por t de forces serait entière-
ment du côté du syndicat. Nous,
on dit ‘‘oui, on peut moderniser
le Code du travail’’. Il faut le
moderniser, mais on ne doit
pas s’attaquer seulement à une
disposition», soit celle qui trai-
te de l’emploi de travailleurs
de remplacement [briseurs de
grève ou scabs] durant un

conflit, a martelé M. Dorval.
Les employeurs formulent aussi quelques de-

mandes de modification depuis plusieurs années,
notamment l’obligation d’un vote secret pour ac-
créditer un syndicat, plutôt qu’une campagne de
signatures de cartes devant recueillir la majorité,
comme c’est le cas actuellement.

«L’accréditation syndicale se fait sans vote secret.
Ça, c’est comme si on disait aux électeurs du Qué-
bec: on aimerait former un nouveau parlement,
mais les députés qui seront élus seront les députés
qui auront fait signer le plus de cartes», affirme 
M. Dorval.

Interrogé à ce sujet après qu’il eut pris la paro-
le devant les membres du CPQ, le premier mi-
nistre Charest a laissé entendre qu’il n’était guè-
re pressé de rouvrir ce débat délicat qui oppose
syndicats et organisations patronales.

«La ministre du Travail va se pencher sur cette
question-là. Si on rouvre le Code du travail, ce se-
rait, il faut l’avouer, une grande entreprise, alors
qu’il y a au Québec, actuellement, sauf exception —
malheureusement, les exceptions occupent beau-
coup de place —, mais sauf exception, il y a une
paix dans les relations de travail» a plaidé le pre-
mier ministre.

Il a rappelé qu’il y a aujourd’hui moins de
grèves et lock-out au Québec que jadis. «Au ni-
veau des grèves, au niveau des conflits, ça a été de-
puis les huit dernières années au Québec, je dirais,
très productif. Les relations de travail sont bonnes.
Alors avant de rouvrir le Code du travail, il faut y
penser comme il faut», a objecté M. Charest.

La Presse canadienne

Le CPQ réclame
en vain une
révision du
Code du travail 
Jean Charest juge que les
relations de travail sont plutôt
bonnes depuis quelques années

É R I C  D E S R O S I E R S

Standard & Poor’s a secoué les marchés hier
en prévenant que les États-Unis avaient une

chance sur trois d’être décotés au cours des
deux prochaines années à cause de l’état de leurs
finances publiques.

L’agence de notation a annoncé qu’elle accor-
dait malgré tout à la dette à long terme du gou-
vernement américain la note AAA, soit la
meilleure possible réservée aux emprunteurs
présentant les meilleures garanties. Toutefois,
«parce que les États-Unis ont [...] ce que nous
considérons comme des déficits budgétaires très im-
portants et un niveau d’endettement gouvernemen-

tal en hausse, et parce que le chemin pour traiter
[ce problème] n’est pas clair, nous avons révisé
notre perspective sur la note à long terme de
“stable” à “négative”», a-t-elle expliqué dans un
communiqué résumant succinctement la situa-
tion économique, financière et politique dans la-
quelle se trouve la première économie du mon-
de. Cette perspective «négative», a expliqué
l’agence, signifie «qu’il y a une chance sur trois
pour que nous abaissions la note à long terme des
États-Unis dans les deux ans».

Les cotes de crédit des agences de notation ai-
dent les investisseurs à mesurer le degré de
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Les marchés en état de choc
Standard & Poor’s prévient qu’elle pourrait
abaisser la note des États-Unis d’ici deux ans

S Y L V A I N  L A R O C Q U E

L e secteur privé ne se ressentira pas de la dé-
cision du gouvernement de Jean Charest de

sabrer 300 millions d’ici 2013-2014 dans l’aide
aux entreprises, a assuré hier le président et chef
de la direction d’Investissement Québec
(IQ), Jacques Daoust.

Ces compressions, dévoilées dans le
cadre du budget 2011 présenté récem-
ment par le ministre des Finances, Ray-
mond Bachand, se traduiront notam-
ment par la fusion de 15 programmes
d’aide en seulement six.

À l’issue d’un discours prononcé à la
tribune de la Jeune Chambre de com-
merce de Montréal, M. Daoust a souli-
gné que les demandes d’aide présentées
par les entreprises québécoises avaient chuté de
façon marquée depuis la fin de la récession, les
institutions financières privées ayant pris le relais
en jouant de nouveau leur rôle sur les marchés
des capitaux.

«Je n’ai pas de pression actuellement venant de
gens d’affaires qui me diraient ‘‘je ne suis pas ca-
pable de trouver de l’argent et le gouvernement
n’est pas là»”, a relaté le grand patron d’IQ. «Si le
gouvernement décide de réduire [l’aide aux entre-
prises], c’est parce qu’il fait une prévision écono-

mique à moyen terme [à l’effet] que le marché va
demeurer solide, a-t-il expliqué. S’il fallait que le
marché s’effondre pour quelque raison que ce soit
[...], à ce moment-là, s’il y a lieu d’intervenir, on
fera des recommandations et [le gouvernement]
prendra ses décisions. On pourra remettre des pro-

grammes en place.»
Pendant la récession, Québec a mis

en place le programme Renfort, par le-
quel les entreprises en dif ficulté
avaient droit à des prêts ou à des ga-
ranties de prêt. L’initiative a pris fin le
1er décembre et dans ses dernières se-
maines d’existence, elle ne suscitait
plus que quelques demandes d’aide
par semaine.

Confusion
Il reste qu’une certaine confusion semble exis-

ter au sujet des coupes annoncées par Québec.
Jacques Daoust, qui dirige la société d’État char-
gée de gérer plusieurs programmes d’aide, a
avancé hier qu’il était question de réduire de 
300 millions le financement offert aux entreprises.
Or, le ministre Bachand a plutôt fait état d’une di-
minution de 300 millions du coût de l’aide aux en-
treprises pour le gouvernement. Cela signifie
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Coupes dans l’aide aux entreprises

Investissement Québec tente
de rassurer le secteur privé
Les programmes d’aide abolis pourront être rétablis
si le besoin s’en fait sentir, dit Jacques Daoust

«Le rapport
de forces
doit pouvoir
s’exercer des
deux côtés,
pas
seulement
d’un côté»
– Yves-Thomas

Dorval

JACQUES NADEAU LE DEVOIR

Une commission parlementaire s’est penchée
sur les dispositions anti-briseurs de grève lors
du conflit de travail au Journal de Montréal.
Mais plus rien depuis la fin du conflit.

ECONOMIE
Autres facteurs d’inquiétude
Les marchés ont fortement réagi à l’an-
nonce de Standard & Poor’s. Mais leur 
inquiétude a également été alimentée par
des nouvelles venues d’outre-mer. Les 
spéculations au sujet d’une restructura-
tion éventuelle de la dette grecque, de
même que l’élection d’eurosceptiques 
au parlement finlandais, ont refroidi les 
investisseurs.

À lire en page B 3

En collaboration avec Valeurs mobi-
lières Desjardins, le Devoir publie à

partir d’aujourd’hui un nouveau rendez-
vous boursier quotidien. En remplace-
ment de la traditionnelle liste de cotes des
titres négociés à la Bourse de Toronto,
dont la présentation se voulait à la fois ari-
de et de moins en moins sollicitée, le nou-
vel environnement propose un survol syn-
thèse de la séance boursière, où l’accent
est mis tant sur le visuel graphique que
sur les grands titres ayant retenu l’atten-
tion. Le lecteur a notamment accès à un ta-
bleau des grands titres sélectionnés tant
par leur capitalisation que par leur poli-
tique de dividende. S’ajoutent des Fonds
négociés en Bourse, les titres les plus acti-
vement négociés, les gagnants et les per-
dants de la Bourse de Toronto. Le tout est
complété par la publication des grands in-
dices boursiers et financiers de référence,
tant québécois, canadiens que mondiaux.
L’outil se présente à la fois comme étant
une synthèse quotidienne et une valeur
ajoutée pour le lecteur. Mais pour un be-
soin élargi, Valeurs mobilières Desjardins
présente également un lien Internet don-
nant à l’utilisateur un accès à l’ensemble
des cotes boursières.

En vous souhaitant une bonne lecture
boursière!

Gérard Bérubé

La refonte
des cotes
boursières

SPENCER PLAT REUTERS

À la Bourse de New York, des courtiers surveillent l’évolution du marché, après l’annonce de Standard & Poor’s.

Difficile
d’établir avec
certitude 
le manque
à gagner des
entreprises
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S&P TSX 183 788 13 702,33 - 96,79 - 0,7

S&P TX20 83 616 770,48 - 8,95 - 1,1

S&P TX60 78 346 783,74 - 4,99 - 0,6

S&P TX60 Cap. 78 346 866,66 - 5,52 - 0,6

Cons. de base 7 601 95,21 - 0,16 - 0,2

Cons. discrét. 2 953 203,20 +1,53 0,8

Énergie 32 842 334,90 - 4,75 - 1,4

Finance 16 589 193,87 - 1,26 - 0,6

Aurifère 52 558 404,29 - 1,35 - 0,3

Santé 650 60,26 +0,03 0,0

Tech. de linfo 3 028 34,25 +0,14 0,4

Industrie 8 609 113,98 - 1,31 - 1,1

Matériaux 97 187 432,44 - 4,44 - 1,0

Immobilier 3 524 207,27 + 0,86 0,4

Télécoms 2 120 92,44 + 0,43 0,5

Serv. collect. 1 913 216,50 + 0,70 0,3

Métaux/minerais 22 344 1 389,71 - 29,26 - 2,1

TSX Venture 174 595 2 238,60 - 52,31 - 2,3

www.disnat.com

Alim. Couche-Tard ATD.B 25,93 0,24 0,93 299 17,51 27,63

Astral Media ACM.A 36,75 - 0,01 - 0,03 57 33,50 42,80

� Canadian Tire CTC.A 60,61 - 1,03 - 1,67 119 50,86 68,93

Cogeco CCA 45,09 - 0,16 - 0,35 49 32,38 45,67

� Corus CJR.B 20,53 - 0,27 - 1,30 75 18,26 23,78

Jean Coutu PJC.A 10,51 0,07 0,67 124 7,88 10,63

Loblaw L 39,79 0,34 0,86 398 36,50 44,98

� Magna MG 43,28 - 0,63 - 1,43 298 31,55 61,65

� Metro MRU.A 46,73 0,50 1,08 111 40,57 47,47

� Quebecor QBR.B 32,08 - 0,52 - 1,60 77 31,36 39,62

Rona RON 13,66 0,13 0,96 145 12,65 17,73

� Saputo SAP 44,86 1,00 2,28 387 27,03 44,86

� Shaw SJR.B 19,62 0,46 2,40 1 643 18,37 23,50

Shoppers Drug Mart SC 41,50 0,04 0,10 433 32,57 41,60

Tim Hortons THI 45,54 - 0,38 - 0,83 437 32,30 46,05

Transat A.T. TRZ.B 11,37 - 0,07 - 0,61 51 9,75 19,97

� Yellow Media YLO 4,82 - 0,07 - 1,43 2 071 4,71 6,98

CONSOMMATION DISCRÉTIONNAIRE ET DE BASE

Cameco CCO 27,14 - 0,16 - 0,59 1 058 21,64 44,28

Canadian Natural CNQ 43,46 - 0,17 - 0,39 3 952 31,97 50,50

� Canadian Oil Sands COS 31,83 - 0,72 - 2,21 2 165 24,24 33,94

Enbridge ENB 60,07 - 0,52 - 0,86 498 46,10 61,00

EnCana ECA 31,35 - 0,30 - 0,95 1 446 27,70 35,79

� Enerplus ERF 29,19 - 0,33 - 1,12 195 18,22 32,83

Nexen NXY 22,18 - 0,12 - 0,54 1 128 18,33 27,11

Pengrowth Energy PGF 13,02 - 0,07 - 0,53 451 8,50 13,96

� Pétrolière Impériale IMO 48,82 - 0,83 - 1,67 508 36,95 54,00

� Suncor Energy SU 41,14 - 0,94 - 2,23 3 826 29,91 47,27

� Talisman Energy TLM 22,04 - 0,34 - 1,52 1 200 15,71 24,82

TransCanada TRP 40,02 - 0,05 - 0,12 936 30,01 40,21

ÉNERGIE

B. CIBC CM 82,29 - 0,21 - 0,25 957 65,05 85,56

B. de Montréal BMO 62,00 0,01 0,02 1 397 54,35 65,71

� B. Laurentienne LB 49,39 - 0,66 - 1,32 26 41,26 55,87

B. Nationale NA 75,94 - 0,36 - 0,47 377 54,40 81,90

B. Royale RY 59,73 - 0,32 - 0,53 2 273 48,85 62,89

B. Scotia BNS 56,81 - 0,29 - 0,51 1 718 47,71 61,28

B. TD TD 81,28 - 0,81 - 0,99 1 947 67,63 86,82

� Brookfield Asset BAM.A 30,70 0,45 1,49 559 23,01 33,95

� Cominar Real CUF.UN 22,43 0,40 1,82 81 17,53 22,88

� Corp. Fin. Power PWF 30,53 - 0,32 - 1,04 217 27,00 32,00

� Fin. Manuvie MFC 16,18 - 0,27 - 1,64 4 526 11,27 19,77

Fin. Sun Life SLF 29,31 - 0,24 - 0,81 1 354 23,58 34,39

Great-West Lifeco GWO 26,74 - 0,14 - 0,52 253 23,37 28,11

� Industrielle All. IAG 40,29 - 0,70 - 1,71 69 29,69 42,02

Power Corporation POW 27,99 - 0,17 - 0,60 254 24,98 29,56

� TMX X 39,53 - 0,47 - 1,18 286 26,78 45,18

FINANCIÈRES

� Air Canada AC.B 2,40 0,06 2,56 468 1,40 4,09

� Bombardier BBD.B 6,80 - 0,13 - 1,88 4 368 4,25 7,29

CAE CAE 12,38 - 0,12 - 0,96 264 9,00 13,36

� Canadien Pacifique CP 59,79 - 0,66 - 1,09 418 53,57 69,48

Chemin de fer CN CNR 69,10 - 0,61 - 0,88 600 56,80 74,00

� SNC-Lavalin SNC 53,20 - 0,80 - 1,48 158 41,59 63,23

Transcontinental TCL.A 14,75 - 0,13 - 0,87 30 11,44 17,25

� TransForce TFI 12,65 - 0,27 - 2,09 172 8,53 14,35

INDUSTRIELLES

Agrium AGU 84,93 - 0,19 - 0,22 565 51,39 98,02

Barrick Gold ABX 51,58 0,33 0,64 2 488 38,86 55,99

Goldcorp G 51,80 - 0,25 - 0,48 2 507 38,78 52,60

� Kinross Gold K 14,67 - 0,37 - 2,46 5 143 14,11 19,98

� Mines Agnico-Eagle AEM 61,23 - 1,49 - 2,38 894 56,08 88,52

Potash POT 53,25 - 0,31 - 0,58 1 604 29,56 63,19

� Teck Resources TCK.B 48,77 - 1,06 - 2,13 2 791 30,25 64,62

MATÉRIAUX

Fortis FTS 31,58 0,13 0,41 467 21,60 35,45

TransAlta TA 20,24 0,05 0,25 425 19,50 22,29

SERVICES PUBLICS

CGI GIB.A 20,65 - 0,11 - 0,53 382 14,34 21,25

� Research In Motion RIM 52,84 1,68 3,28 2 078 44,94 74,70

TECHNOLOGIE

BCE BCE 35,43 - 0,04 - 0,11 942 29,85 36,74

Bell Aliant BA 26,80 - 0,07 - 0,26 116 24,74 28,30

Rogers RCI.B 34,76 0,20 0,58 607 33,29 41,64

Telus T 49,45 0,39 0,79 276 36,80 50,28

TÉLÉCOMMUNICATIONS

iShares DEX XBB 29,60 0,10 0,34 66 28,85 30,54

� iShares MSCI XEM 26,08 - 0,52 - 1,95 16 21,59 27,53

� iShares MSCI EMU EZU 38,23 - 1,22 - 3,09 620 27,89 40,22

� iShares S&P 500 XSP 14,99 - 0,17 - 1,12 224 11,58 15,40

iShares S&P/TSX XIC 21,58 - 0,15 - 0,69 217 17,45 22,61

FONDS NÉGOCIÉS EN BOURSE

iShares S&P/TSX XIU 19,68 - 0,09 - 0,46 6 400 16,26 20,71

Kinross Gold K 14,67 - 0,37 - 2,46 5 143 14,11 19,98

Fin. Manuvie MFC 16,18 - 0,27 - 1,64 4 526 11,27 19,77

Bombardier BBD.B 6,80 - 0,13 - 1,88 4 368 4,25 7,29

Canadian Natural CNQ 43,46 - 0,17 - 0,39 3 952 31,97 50,50

Suncor Energy SU 41,14 - 0,94 - 2,23 3 826 29,91 47,27

Iamgold IMG 19,35 0,08 0,42 3 826 14,83 22,79

Equinox Minerals EQN 7,50 0,00 0,00 3 216 3,07 7,84

Silver Wheaton SLW 40,10 - 0,80 - 1,96 3 034 17,08 45,50

Horizons BetaPro HNU 5,28 - 0,21 - 3,83 2 968 4,59 16,18

Chieftain Metals CFB 5,20 0,40 8,33 3 4,75 6,01

Far West Mining FWM 8,21 0,53 6,90 728 4,16 8,21

Sprott Physical PHS.U 20,83 1,25 6,38 431 9,97 20,83

Swisher Hygiene SWI 10,19 0,52 5,38 396 1,09 10,19

Signature SDF.UN 10,00 0,50 5,26 0 5,44 10,49

WestJet Airlines WJA.A 14,28 0,71 5,23 4 10,68 16,25

PowerShares DB DGU 45,03 2,14 4,99 0 28,29 45,03

Horizons BetaPro HJD 8,13 0,38 4,90 45 7,37 17,33

Horizons BetaPro HVU 18,45 0,82 4,65 56 17,55 39,98

Royal Gold RGL 54,18 2,38 4,59 20 43,80 55,75

Witwatersrand WGR 7,25 - 0,92 - 11,26 0 6,27 10,64

Canfor CFP 12,56 - 1,37 - 9,83 486 7,91 15,48

Tembec TMB 5,19 - 0,56 - 9,74 293 1,58 6,40

SL Split SLS 2,80 - 0,29 - 9,39 2 2,36 5,30

Mercator Minerals ML 3,09 - 0,30 - 8,85 4 184 1,27 4,90

Hydrogenics HYG 5,13 - 0,42 - 7,57 2 3,14 7,93

Grande Cache Coal GCE 8,31 - 0,67 - 7,46 2 099 4,16 11,93

Guardian Capital GCG 9,95 - 0,80 - 7,44 4 8,00 10,75

Tahoe Resources THO 20,07 - 1,59 - 7,34 235 5,99 25,00

Golden Minerals AUM 20,54 - 1,52 - 6,89 14 7,35 29,50

lululemon LLL 93,50 3,91 4,36 138 33,11 93,50

Fairfax Financial FFH 384,00 2,39 0,63 15 346,00 425,25

Royal Gold RGL 54,18 2,38 4,59 20 43,80 55,75

PowerShares DB DGU 45,03 2,14 4,99 0 28,29 45,03

Research In Motion RIM 52,84 1,68 3,28 2 078 44,94 74,70

Horizons BetaPro HZU 47,17 1,27 2,77 249 8,45 47,17

Central GoldTrust GTU.UN 54,69 1,26 2,36 13 45,79 54,69

Sprott Physical PHS.U 20,83 1,25 6,38 431 9,97 20,83

Saputo SAP 44,86 1,00 2,28 387 27,03 44,86

George Weston WN 67,77 0,97 1,45 55 64,59 85,90

West Fraser WFT 54,64 - 4,00 - 6,82 117 32,18 62,86

Niko Resources NKO 80,57 - 3,35 - 3,99 154 76,68 114,97

Canadian Tire CTC 70,65 - 3,10 - 4,20 2 63,23 77,40

First Quantum FM 116,80 - 2,21 - 1,86 368 48,20 148,00

Walter Energy WLT 124,00 - 2,20 - 1,74 3 124,00 127,41

MEG Energy MEG 46,96 - 2,11 - 4,30 56 30,30 50,35

Domtar (Canada) UFX 84,00 - 2,08 - 2,42 1 49,41 92,55

Domtar UFS 83,65 - 1,92 - 2,24 27 48,85 92,71

Tahoe Resources THO 20,07 - 1,59 - 7,34 235 5,99 25,00

Glentel GLN 33,40 - 1,59 - 4,54 19 14,75 35,99

107,12
- 2,54 $US

- 2,32 % �

1492,30
+7,00 $US

+ 0,47 % �

103,71
- 0,45 ¢US

1$US = 96,42¢

�

0,7288
+0,0068 EURO

1 EURO = 1,3722$

�

ROYAUME-UNI

1$ vaut 0,6377 livre

SUISSE

1$ vaut 0,9303 franc

MEXIQUE

1$ vaut 12,1862 pesos

AUSTRALIE

1$ vaut 0,9866 dollar

CHINE

1$ vaut 6,7385 renminbis

HONG KONG

1$ vaut 8,0661 dollars

JAPON

1$ vaut 85,7633 yens

13 702,33
- 96,79� - 0,70 %

2 735,38
- 29,27� - 1,06 %

1 305,14
- 14,54� - 1,10 %

12 201,59
- 140,24

� - 1,14 %

CAC 40 (France) 3 881,24 - 93,24 - 2,3

DAX (Allemagne) 7 026,85 - 151,44 - 2,1

Euronext 100 (Europe) 695,23 - 15,02 - 2,1

FTSE MIB (Italie) 21 184,67 - 636,59 - 2,9

Hang Seng (Hong Kong) 23 830,31 - 177,76 - 0,7

MXSE (Mexique) 36 332,10 - 656,28 - 1,8

Nikkei 225 (Japon) 9 556,65 - 34,87 - 0,4

Shanghai (Chine) 3 057,33 +6,80 0,2
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risque de leurs placements et
influencent par le fait même
combien il en coûtera aux gou-
vernements, comme aux entre-
prises, pour se financer sur les
marchés.

Standard & Poor’s a notam-
ment rappelé hier que d’une
moyenne entre 2 et 5 % du pro-
duit intérieur brut, la dette sou-
veraine américaine a bondi à
plus de 11 % en 2009 et que,
bien qu’elles soient ambi-
tieuses, les solutions mises de
l’avant par les démocrates et les
républicains ne vont pas du tout
dans le même sens. Il y a un
risque, dit-elle, que cette impas-
se «persiste au moins jus-
qu’après les élections de 2012».

Coup de grisou à la
Bourse

L’annonce d’hier a été du
plus mauvais ef fet sur les
places boursières, qui en
avaient déjà plein leur assiette
en matière de dettes souve-
raines avec les rumeurs persis-
tantes d’une restructuration de
la dette grecque et les succès
aux élections finlandaises de
dimanche d’un parti opposé au
plan d’aide au Portugal (voir
autre texte en page B3). La
Bourse de New York est
d’abord tombée de presque 
2 %, avant de regagner un peu
de terrain perdu, le S&P 500
clôturant la séance à 1305,14
points, en recul de 1,1 % par
rapport à vendredi. Le choc a
été encore plus marqué en Eu-
rope, la Bourse de Londres
ayant perdu 2,9 %, Francfort,
2,1 % et Paris 2,3 %.

Comme cela se produit sou-
vent lorsque les marchés ont le
moral dans les talons, le prix du
pétrole a suivi la même trajec-
toire, en repli de 2,54 $ US ou
2,32 %, à 107,12 $ le baril, et l’or
a grimpé encore plus haut, à
1492,30 $ l’once (+ 7,00 $).

La Bourse de Toronto n’a pas
fait exception. Son indice a perdu
96,79 points (- 0,7 %), à 13 702,33
points. Le dollar canadien a
quant à lui cédé presque un
demi-cent (0,45 ¢US), à 103,71 ¢.

«C’est un coup de grisou sur
les marchés, qui vient aussi bien
des problèmes de la dette en Eu-
rope que de la constatation par
Standard and Poor’s que les
États-Unis sont aussi dans une
situation où ils ne peuvent pas
rester sans changer», a commen-
té Gregori Volokhine, de Mees-
chaert Capital Market.

Le Trésor américain s’est dé-
fendu en jugeant que Standard
& Poor’s «sous-estimait la capa-
cité des dirigeants des États-Unis

à se rassembler pour répondre
aux difficiles défis budgétaires du
pays». Mary Miller, secrétaire
adjointe au Trésor chargée des
marchés financiers, s’est
d’ailleurs réjouie de la décision,
hier, d’une autre agence de no-
tation, Moody’s, de maintenir la
cote de crédit et la perspective
de la dette américaine, quali-
fiant le débat actuel sur le bud-
get au Congrès américain de
«positif» bien qu’«incertain».

Rien de neuf
La réaction des marchés a

laissé plus d’un analyste per-
plexe. Standard and Poor’s n’a
pourtant rien dit hier qu’ils ne
savaient pas déjà, a commenté
Avery Shenfeld, de la Banque
CIBC. La perspective que les
États-Unis puissent un jour fai-
re défaut sur leur dette ne lui
semble guère réaliste. Il dit
avoir plus peur de l’impact sur
la croissance que pourrait avoir
une lutte musclée contre les dé-
ficits avant même que l’écono-
mie ait eu le temps de retrouver
son erre d’aller.

Selon Beata Caranci de la
Banque TD, le véritable messa-
ge qui a été envoyé aux diri-
geants politiques américains
est qu’ils doivent convenir le
plus vite possible d’un «plan
clair et crédible [de retour à
l’équilibre budgétaire], muni
d’un échéancier précis».

Stéfane Marion et Matthieu
Arseneau, de la Banque Natio-
nale, ne croient pas non plus en
la décote des États-Unis, même
si c’est ce qui était arrivé au Ja-
pon et au Canada lorsque leur
endettement avait atteint le
même niveau. Les perspectives
démographiques et les capaci-
tés inutilisées de taxation sont
bien plus grandes aujourd’hui
aux États-Unis. Il leur suffirait,
par exemple, d’introduire une
taxe nationale à la consomma-
tion pour régler une bonne par-
tie du problème.

La décote des États-Unis ap-
paraît, au contraire, pratique-
ment inévitable à Douglas Por-
ter, de la Banque de Montréal.
Il faudrait, pour renverser la
situation, un improbable sur-
saut de la croissance écono-
mique ou un rapide coup de
barre dans les finances pu-
bliques. Mais ce n’est pas gra-
ve. Les marchés prennent déjà
largement en compte les ca-
ractéristiques fondamentales
de l’économie et des finances
publiques américaines. L’im-
portant est de s’atteler à leur
amélioration.

Le Devoir
Avec l’AFP et Reuters

CHOC

SUITE DE LA PAGE B 1

que les sommes mises à la dis-
position du secteur privé seront
réduites de façon beaucoup
plus importante puisque la plu-
part des interventions gouver-
nementales prennent la forme
d’un prêt dont le coût pour 
l’État ne représente qu’une frac-
tion du financement offert.

Depuis qu’IQ a officiellement
pris en charge les activités de la
Société générale de finance-
ment (SGF), le 1er avril, la nou-
velle entité s’occupe principale-
ment des programmes de prêts
et de garanties de prêt ainsi que

de la prise de par ticipations
dans des entreprises. IQ
conseille également le gouver-
nement en matière de subven-
tions aux entreprises, mais les
décisions quant à l’octroi de ces
dernières continuent de relever
des politiciens.

La nouvelle mouture d’IQ a
remis son premier plan straté-
gique au ministre du Dévelop-
pement économique, Clément
Gignac, le 30 mars et attend
que celui-ci l’approuve. Jacques
Daoust n’a pas voulu en parler
hier.

La Presse canadienne

INVESTISSEMENT

INDICE QUÉBEC IQ30 1390,34 -6,67 -0,48

INDICE QUÉBEC IQ120 1484,05 -8,41 -0,56

HIER À LA BOURSE: Toronto a clôturé en baisse,
coulée par un important recul du prix du pétrole
et par la mauvaise note attribuée par  Standard
& Poor’s à la dette du gouvernement américain,
l’agence de notation constatant que les élus ont
de la difficulté à s’attaquer à la détérioration des
finances du pays.

(▼▲ variation >1 %)

Évolution sur
250 jours

Volume

Évolution sur
250 jours

Volume

Évolution sur
250 jours

Volume
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JACQUES GRENIER LE DEVOIR

Jacques Daoust, président et chef de la direction
d’Investissement Québec
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L’ économiste André Ray-
nauld n’est plus. Celui qui

fut notamment le fondateur du
département de sciences éco-
nomiques de l’Université de
Montréal s’est éteint le 11 avril,
à l’âge de 83 ans.

Né en octobre 1927, M. Ray-
nauld s’est illustré par son en-
gagement à la fois politique et
gouvernemental. Économiste
réputé et professeur émérite
au Département de sciences
économiques, il a agi notam-
ment à titre de conseiller éco-
nomique au ministère fédéral
des Finances, de président du
Conseil économique du Cana-
da et de conseiller auprès de la
Commission royale d’enquête
sur la fiscalité et de la Com-
mission royale d’enquête sur
le bilinguisme et le bicultura-
lisme. De 1976 à 1980, il a été
député libéral d’Outremont à
l’Assemblée nationale, peut-on
lire dans le communiqué de

l’Université de Montréal.
«André Raynauld compte par-

mi les pionniers de l’Université»,
a souligné le recteur de l’institu-
tion, Guy Breton. «En fondant
un département qui figure au-
jourd’hui en tête de liste des dé-

par tements nord-américains
dans le domaine, il a jeté les
bases de la science économique
au Québec. Nous lui devons
beaucoup, et je tiens à exprimer
les condoléances de la commu-
nau t é un ive r s i t a i r e aux
membres de sa famille et à ses
proches, qui sont nombreux.»

M. Raynauld débuta sa car-
rière à l’Université de Montréal
en 1954 et entreprit de mettre
sur pied le dépar tement de
sciences économiques, qui fut
officiellement créé en 1958. «Ce
faisant, André Raynauld pour-
suivait le travail de deux autres
pionniers de l’enseignement éco-
nomique au Québec, soit
Édouard Montpetit (1881-
1954) dans les années 1920, de
même qu’Esdras Minville
(1896-1975) et François-Albert
Angers (1909-2003) plus tard,
lesquels, à leur façon, avaient
lancé l’étude systématique de
l’économie, tant à l’Université de
Montréal qu’à l’École des Hautes
Études Commerciales», a rappe-

lé Rodrigue Tremblay, profes-
seur émérite de sciences éco-
nomiques à l’Université de
Montréal.

Dans son hommage, l’ex-mi-
nistre québécois de l’Industrie
et du Commerce dans le gou-
vernement Lévesque a salué
l’intellectuel et l’homme d’ac-
tion. «André Raynauld sut faire
une synthèse entre la recherche et
l’enseignement, d’une part, et
l’entrepreneurship, l’administra-
tion et le développement des
idées, d’autre part. Son ouvrage
le plus marquant fut sans doute
son livre sur l’économie du Qué-
bec, Croissance et structure
économiques de la province de
Québec, publié en 1961.» Et
M. Tremblay de rappeler que
M. Raynauld fut aussi le fonda-
teur du Centre de recherche en
développement économique à
la même institution, Centre
dont il devient le premier direc-
teur, en 1970.

Le Devoir

1927-2011

André Raynauld, un pionnier
de la science économique au Québec, s’éteint
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André Raynauld

A thènes — La Grèce a une
nouvelle fois déclaré hier

qu’elle n’avait aucune intention
de restructurer sa dette, le gou-
verneur de la banque centrale
jugeant une telle éventualité ca-
tastrophique.

Soumise à la pression crois-
sante des marchés, Athènes a
démenti les informations pu-
bliées par le quotidien Elefthero-
typia, qui rapportait hier que la
Grèce a demandé en début de
mois à l’Union européenne
(UE) et au Fonds monétaire in-
ternational (FMI) de restructu-
rer sa dette. Le journal grec in-
diquait également que le secré-
taire américain au Trésor, Ti-
mothy Geithner, avait dit au mi-
nistre grec des Finances, Geor-
ge Papaconstantinou, qu’une
restructuration de la dette de
son pays serait nécessaire. Une
porte-parole du département
du Trésor a démenti hier que
Timothy Geithner ait tenu de
tels propos. «Cet article est erro-
né», a déclaré Natalie Wyeth.

Des sources gouvernemen-
tales allemandes considèrent
cependant que la Grèce ne pas-
sera pas l’été sans une restruc-
turation de sa dette. Ces
sources affirment toutefois que
cela n’implique en rien que Ber-
lin pousse à une restructura-
tion. Cela veut dire que le gou-
vernement allemand juge une
restructuration quasiment in-
évitable, poursuivent-elles.

Ces propos ont fait tomber
l’euro à son niveau le plus bas
depuis le 7 avril.

Le gouverneur de la banque
centrale grecque, George Pro-
vopoulos, estime, dans un rap-
port destiné aux actionnaires,
qu’une restructuration serait
préjudiciable aux banques et
aux fonds de pension. «La
Banque de Grèce explique avec
clar té depuis octobre dernier
qu’une telle option n’est ni néces-
saire ni souhaitable, écrit-il. Cela

aurait des conséquences catastro-
phiques».

Faisant écho au gouverneur
de la banque centrale grecque,
la ministre française de l’Écono-
mie, Christine Lagarde, a dit
qu’une restructuration de la
dette grecque, ou encore irlan-
daise ou portugaise, serait «ca-
tastrophique». La Commission
européenne pour sa part a dé-
claré qu’il n’y avait aucune dis-
cussion en cours sur une re-
structuration.

Conséquence de ces spécula-
tions, l’écar t de la dette
grecque était proche d’un re-
cord, atteignant 1096 points de
base sur le 10 ans. 

Finlande
L’euro a également réagi aux

résultats du suffrage en Finlan-
de. Les électeurs finlandais ont
également mis du sable dans
les rouages du plan européen
de renflouement financier du
Portugal en confiant dimanche
au Parti des Vrais Finlandais,

formation populiste et euros-
ceptique, un rôle crucial au
Parlement, peut-être même au
gouvernement.

Le parti de Timo Soini, qui
dépassait à peine les 4 % de voix
aux élections de 2007, a multi-
plié son résultat par près de
cinq et, avec 19 % des suffrages
exprimés dimanche, talonne
désormais le Parti de la Coali-
tion nationale, formation de
centre droit arrivé en première
position avec 20,4 %, et les so-
ciaux-démocrates (19,1 %), se-
lon les résultats des législatives
dif fusés par la télévision 
publique.

Le Parlement finlandais, à la
différence d’autres pays de la
zone euro, a le droit de se pro-
noncer sur les demandes de
fonds de financement de plans
de sauvetage de l’Union euro-
péenne. La nouvelle assemblée
pourrait donc retarder l’adop-
tion du plan d’aide au Portugal
et ajouter à la ner vosité des
marchés obligataires.

Timo Soini a du reste fait sa-
voir qu’il voulait modifier les
modalités du plan de sauvetage
du Portugal, troisième pays de
la zone euro, après la Grèce et
l’Irlande, à avoir besoin d’un
plan de sauvetage. Il est égale-
ment hostile à une augmenta-
tion de la capacité effective du
Fonds européen de stabilité fi-
nancière. «Ces mesures, je ne
pense pas qu’elles seront mainte-
nues», a-t-il dit à la chaîne pu-
blique YLE. Il a déclaré un peu
plus tard à Reuters que son ob-
jectif était que la Finlande verse
moins d’argent à Bruxelles.
«C’est un mauvais accord», a-t-il
dit du plan pour le Portugal.

La forte poussée de son parti
est une nouvelle manifestation
des frustrations dans certains
pays riches de la zone euro qui
marquent des réticences à ré-
gler les factures de leurs parte-
naires lourdement endettés et
affaiblis.

Reuters

Restructuration de la dette

La Grèce résiste aux pressions
L’euro plonge à son plus bas niveau depuis le 7 avril

LOUISA GOULIAMAKI AGENCE FRANCE-PRESSE

George Provopoulos, gouverneur de la Banque centrale grecque: «Une telle option n’est ni
nécessaire ni souhaitable.»

Bombardier signe
une entente
de 867 millions
Berlin — Bombardier Transport
a signé avec la société allemande
DB Regio, une filiale de la
Deutsche Bahn, un accord-
cadre de neuf ans prévoyant la li-
vraison de 200 locomotives pour
un prix total d’environ 867 mil-
lions $US. DB Regio a déjà pas-
sé une commande officielle pour
20 locomotives. Ce mandat rap-
portera 90 millions $US à Bom-
bardier. – La Presse canadienne

Acquisition
de Dessau
Dessau poursuit son expansion
en Amérique latine en acquérant
Compaqma de Estudios e Inter-
ventormas, une société d’ingé-
nierie établie à Bogota. «Après le
Chili et le Pérou, où Dessau est
déjà présente, la Colombie consti-
tue une avenue économique im-
portante grâce à son fort potentiel
d’affaires particulièrement dans
les secteurs des infrastructures du
transport et de l’énergie», peut-on
lire dans le communiqué. Le bu-
reau de Bogota comprend 
350 employés. – Le Devoir

Moins de
prestataires de
l’assurance-emploi
Ottawa — Le nombre de presta-
taires de l’assurance-emploi a
baissé de 1,3 % en février pour
s’établir à 628 900, a rapporté
hier Statistique Canada. Il s’agit
d’un cinquième déclin de suite.
L’agence note une diminution
dans toutes les provinces, à l’ex-
ception de l’Île-du-Prince-
Édouard. La plus forte baisse a
été observée en Saskatchewan,
le nombre de prestataires ayant
diminué de 5,1 % (-600) par rap-

port à janvier pour s’établir à 
11 200. En chiffre absolus, c’est
toutefois le Québec qui remporte
la palme, avec 2800 prestataires
en moins, en baisse de 1,5 %.
Quelque 180 300 personnes tou-
chaient des prestations dans la
province en février. 
– La Presse canadienne

La PlayBook arrive
en magasin
Research In Motion lance sa ta-
blette électronique PlayBook
aujourd’hui au Canada, tentant
de décrocher sa part du mar-
ché actuellement dominé par le
iPad d’Apple. Le verdict des
journalistes spécialisés aux
États-Unis a été plutôt défavo-
rable la semaine dernière, des
analystes soulignant qu’une
poignée d’applications ma-
jeures, incluant celles pour les
courriels, se trouvent sur la
PlayBook seulement lorsqu’un
lien sans fil est établi avec un
BlackBerry. L’analyste du ma-
gazine PC, Sascha Segan, a fait
valoir que le fabricant canadien
du BlackBerry avait l’occasion
d’améliorer sa tablette électro-
nique, la compagnie prévoyant
rendre disponibles des ver-
sions mises à jour au cours des 
prochains mois.
– La Presse canadienne

Reprise de
la production
Tokyo — La production a re-
pris hier dans tous les sites ja-
ponais de Toyota, plus d’un
mois après le séisme et le tsu-
nami du 11 mars. Le construc-
teur automobile a toutefois indi-
qué que les usines ne tourne-
raient qu’à 50 % de leurscapaci-
té en raison d’un manque de
pièces. Toyota a dit avoir des
difficultés d’approvisionnement
pour environ 150 pièces.
– Associated Press

E N  B R E F

ECONOMIE
Acquisition de Desjardins dans l’Ouest
Le Mouvement Desjardins a annoncé vendredi qu’au terme de
son offre visant l’acquisition de la totalité des actions ordinaires
émises et en circulation de Western Financial Group, 95,5 % des
actions ordinaires en circulation (82,6 % après la conversion de la
totalité des titres convertibles) ont été déposées. «Par conséquent,
la condition de dépôt minimum associée à l’offre visant les actions
ordinaires a été satisfaite et Desjardins a pris en livraison les actions
déposées», a souligné l’institution. Western Financial Group fournit
de l’assurance habitation, de l’assurance de responsabilité civile
ainsi que de l’assurance vie, en plus de services bancaires et d’in-
vestissement, à plus de 50 000 clients dans l’Ouest canadien.
– Le Devoir
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U n navire spécialement af-
frété a évacué près de

1000 travailleurs libyens et
étrangers de Misrata hier, tan-
dis que l’artillerie gouverne-
mentale bombardait pour le
cinquième jour consécutif la
ville portuaire assiégée.

«Nous voulions emmener plus
de monde [hier], mais ce n’était
pas possible», a dit Jeremy Has-
lam, chef de la mission de sau-
vetage de l’Organisation inter-

nationale pour les migrations
(OIM). Il s’agit du deuxième
bateau af frété par l’OIM, qui
avait évacué près de 1200 mi-
grants de Misrata vendredi.

Un porte-parole des insur-
gés, Guemal Salem, a dit que
Misrata avait subi une nouvelle
journée de pilonnages durant
laquelle quatre civils au moins
avaient été tués et cinq autres
blessés. Il a ajouté que le bilan
des bombardements de di-
manche s’élevait désormais à
25 mor ts et une centaine de
blessés. L’hôpital a enregistré
une augmentation du nombre
de civils blessés par des balles à
haute vélocité tirées par des
snipers et provoquant des bles-
sures dont les séquelles sont
souvent irréversibles. 

Des roquettes
Au total, selon des sources

médicales, un millier de per-
sonnes ont péri en six semaines
à Misrata, troisième ville de Li-
bye, assiégée depuis sept se-
maines. Selon des personnes
évacuées, la situation y est de
plus en plus désespérée. «Les
forces de Kadhafi [...] tirent des
roquettes et des obus sur le côté
est — la rue Nakl el Thekil et les
zones résidentielles qui l’entou-
rent», a déclaré hier matin un
autre porte-parole des rebelles,

Abdoubasset Abou Mzeirek.
Les kadhafistes sont aussi en-

gagés dans une of fensive
contre Ajdabiah, sur le front de
l’Est, dont les rebelles cher-
chent à faire un point de ravi-
taillement sur la route du port
pétrolier de Brega, situé à 80
km à l’ouest.

Selon la télévision d’État li-
byenne, des bombardiers de
l’OTAN ont attaqué hier la ville
d’Al Aziziah, à 120 km au sud-

ouest de Tri-
poli. On ne
dispose d’au-
cune préci-
sion sur les
dégâts et les
victimes éven-
tuels de ce
r a i d q u i ,

d’après un porte-parole militai-
re, visait les environs de la ville
d’Al Hira, à 50 km au sud-ouest
de la capitale.

Saïf
Dans une interview accordée

à Tripoli au Washington Post,
l’un des fils de Kadhafi, Saïf al-
Islam, a affirmé que le monde
était entré en guerre avec la Li-
bye sans autres fondements
que la rumeur et la propagan-
de. «La question principale, ce
sont les terroristes et les milices
armées, a-t-il dit. Une fois que
nous nous en serons débarrassés,
tout sera résolu.»

Il a ajouté que les forces de
Tripoli traquaient des «terro-
ristes» à Misrata comme l’ar-
mée américaine l’avait fait à Fal-
loudjah, en Irak. Il a nié que
l’armée libyenne ait tué des ci-
vils: «Ce n’est jamais arrivé.
Cela n’arrivera jamais.»

S’exprimant à Benghazi
après une visite à Tripoli, Vale-
rie Amos, coordonnatrice des
secours humanitaires de
l’ONU, a dit n’avoir reçu aucu-
ne garantie du gouvernement
quant à un arrêt des hostilités
visant à faciliter les opérations
de secours. 

Agence France-Presse 
et Reuters

LIBYE

Le siège de Misrata 
se poursuit
Un millier de personnes 
y auraient péri en six semaines

Des réformes 
à Cuba
La Havane — Les mille délé-
gués du Parti communiste de
Cuba (PCC), réunis à La Hava-
ne en congrès pour la première
fois depuis 1997, devaient adop-
ter hier un vaste plan de ré-
formes économiques grâce aux-
quelles le président, Raul Cas-
tro, entend sauver Cuba de la
faillite. Les principales réformes
économiques portent sur la ré-
duction des effectifs du secteur
public, l’ouverture d’activités
professionnelles au secteur pri-
vé, l’élargissement de l’autono-
mie des entreprises d’État et la
réorganisation du secteur de
l’agro-alimentaire. – AFP

Yémen : 
la médiation 
se poursuit
Sanaa — Le Conseil de coopé-
ration du Golfe (CCG) a annon-
cé hier la poursuite de sa mé-
diation dans la crise yéménite
avec une rencontre aujourd’hui
à Abou Dhabi de ses ministres
des Affaires étrangères avec
des représentants du gouverne-
ment du président Ali Abdallah
Saleh. Cette rencontre inter-
vient après la prise de contact
dimanche à Ryad du CCG avec
les représentants de l’opposi-
tion yéménite. – AFP

Burkina Faso : la
contestation gagne
du terrain
Ouagadougou — La contesta-
tion a gagné du terrain hier au
Burkina Faso où des jeunes ont
manifesté violemment à Kou-
dougou et où la mutinerie de
soldats s’est étendue à une qua-
trième ville, Kaya. À Koudou-
gou, une manifestation d’étu-
diants a dégénéré. Cette mani-
festation violente est survenue
quelques heures après une
nouvelle mutinerie à Kaya où
des soldats et des gendarmes
sont descendus pendant plu-
sieurs heures dans les rues où
ils ont tiré en l’air. – AFP

E N  B R E F

A lors que Damas dénonçait une «rébellion ar-
mée», les manifestations contre le régime au-

toritaire de Bachar al-Assad se sont poursuivies
hier en Syrie où, depuis un mois, elles prennent
chaque jour un peu plus d’ampleur.

Dans la grande ville centrale de Homs, 165 km
au nord de Damas, des milliers de pro-
testataires ont réclamé le départ du pré-
sident syrien de 45 ans, dont 11 au pou-
voir, à l’occasion des funérailles de huit
des leurs, tués dimanche soir par des
hommes à la solde du régime. 

Ces heurts avaient été déclenchés par
la mort en détention d’un chef tradition-
nel, Bader Abou Moussa, de la tribu
Faouara, arrêté une semaine plus tôt
pour avoir participé à une manifestation
antigouvernementale.

«Homs est en ébullition. Les forces de
sécurité et les nervis du régime provoquent les tri-
bus armées depuis un mois maintenant. Mais des
civils sont aussi descendus en grand nombre la
nuit dernière dans plusieurs quartiers de Homs et
ils ont tué de sang-froid», a déclaré un militant des
droits de la personne.

Les milliers de personnes qui ont assisté aux
obsèques des huit victimes de la nuit ont réclamé
la chute du président Assad.

Malgré le discours prononcé samedi par le
chef de l’État promettant la levée imminente de
l’état d’urgence en vigueur depuis 48 ans, des
milliers de Syriens ont continué à manifester di-
manche et hier leur hostilité au pouvoir absolu
du parti Baas.

À Djisr al Choughour, au nord de Homs, un
millier de personnes ont manifesté en faveur de

«la chute du régime». À Talbiseh, entre les villes
de Homs et de Hama, les forces de sécurité ont
ouvert le feu dimanche soir sur une foule partici-
pant aux funérailles d’un homme tué samedi par
des hommes du régime, faisant trois nouveaux
morts, rapportent des témoins.

Selon le principal groupe syrien de
défense des droits de la personne, la
répression du mouvement pour la dé-
mocratie a fait environ 200 morts de-
puis près d’un mois. 

Le ministère syrien de l’Intérieur a
dénoncé ce qu’il qualifie de «rébellion
armée» qui nuit à la sécurité de la Syrie
et qu’il faut réprimer, dans un commu-
niqué publié hier soir. «Les évènements
dans certains gouvernorats, notamment
à Homs et à Banias [...] montrent qu’il
s’agit d’une rébellion armée de groupes

salafistes», a affirmé le ministère dans un commu-
niqué publié par l’agence Sana.

«Nous n’allons pas tolérer les activités terroristes
de ces groupes armés qui portent atteinte à la sécuri-
té des citoyens et les terrifient. Nous allons imposer
avec fermeté la sécurité et la stabilité dans tout le
pays en poursuivant les terroristes où qu’ils se trou-
vent pour les traduire devant la justice et mettre fin à
toute forme de rébellion armée», ajoute le ministère.

L’agitation ne s’est pas apaisée après le dis-
cours prononcé samedi par le président Assad,
promettant la levée de l’état d’urgence dès la se-
maine prochaine au profit d’une législation anti-
terroriste qui ne laissera aucune liberté d’action
«au chaos et aux saboteurs». 

Agence France-Presse et Reuters

SYRIE

Homs manifeste contre le
régime de Bacher al-Assad
La répression a fait environ 200 morts en un mois

REUTERS

Des milliers de Syriens se sont rassemblés hier, à Homs.

LE MONDE

K ano — Le chef de l’État
sortant du Nigeria, Good-

luck Jonathan, a été proclamé
hier vainqueur de l’élection pré-
sidentielle secouée par des
émeutes dans le nord à domi-
nante musulmane, où des vio-
lences ont fait des morts.

M. Jonathan a déclaré après
l’annonce des résultats que les
Nigérians avaient «montré au
monde qu’ils étaient capables
d’organiser des élections libres,
honnêtes et crédibles». Le vain-
queur du scrutin a tendu la
main à ses rivaux.

Les résultats des 36 États de
la fédération nigériane, plus la
capitale fédérale, Abuja, donnent
22 millions de voix au président
sortant contre 12 millions au
deuxième candidat, un ancien
chef de junte militaire, Muham-
madu Buhari, selon la Commis-
sion électorale nationale.

Mais la victoire de Jonathan
Goodluck, un chrétien du sud,
a provoqué des émeutes dans
le nord musulman. «Des morts
ont été signalés», notamment à
Kano et dans l’État voisin de
Kaduna, a affirmé un respon-
sable de la sécurité, Yushau
Shuaib.

Les premières violences
avaient éclaté dimanche, au len-
demain du vote, provoquées
par des accusations de fraudes
contre le camp de M. Jonathan.

Elles faisaient toujours rage
hier à Kano, la seconde ville du

pays, et avaient gagné Jos, dans
le centre, et d’autres cités.

Le principal parti d’opposi-
tion, le Congrès pour le chan-
gement démocratique dont 
M. Buhari était le candidat, a 
officiellement contesté pour ir-
régularités le résultat de la
présidentielle.

Ces accusations figurent
dans une plainte envoyée à la
Commission électorale, a dé-
claré le président du par ti,
Tony Momoh.

Si dans l’ensemble, les obser-
vateurs ont jugé le scrutin de
samedi plus honnête que les
précédents, des résultats anor-

malement élevés en faveur de
M. Jonathan dans ses bastions
du sud ont semé le doute: l’État
d’Akwa Ibom lui a donné 95 %
des voix et celui de Bayelsa,
son État natal, 99,63% .

Le scrutin a confirmé une di-
vision nette entre le sud chré-
tien pro-Jonathan et le nord mu-
sulman pro-Buhari où beau-
coup comptaient sur une victoi-
re de ce candidat de 69 ans
pour relancer une région éco-
nomiquement marginalisé par
le riche sud pétrolier du pays le
plus peuplé d’Afrique.

Agence France-Presse

Nigeria

L’élection de Jonathan embrase le pays

AFOLABI SOTUNDE REUTERS

Les forces de l’ordre étaient omniprésentes hier au Nigeria.

« La question principale, ce sont 
les terroristes et les milices armées. 
Une fois que nous nous en serons
débarrassés, tout sera résolu. »

J érusalem — Israël ne céde-
ra ni sur la sécurité ni sur la

demande d’être reconnu com-
me «l’État nation du peuple
juif», a affirmé le premier mi-
nistre, Benjamin Nétanyahou,
alors qu’il prépare une initiative
de paix pour contrer l’offensive
diplomatique des Palestiniens.

M. Nétanyahou doit se
rendre aux États-Unis en mai
afin de présenter ses «objectifs

en matière de diplomatie et de
sécurité» devant le Congrès à
Washington. Il a confirmé qu’il
planchait sur les détails de sa
proposition.

Hier soir, à l’occasion de la
Pâque juive, il s’est entretenu
au téléphone de «questions di-
plomatiques» avec le président
Barack Obama et les deux
hommes «sont convenus de
rester en contact». – AFP

Netanyahu veut être reconnu  

« Nous allons
imposer avec
fermeté la
sécurité et la
stabilité dans
tout le pays »

C olombo — Le gouverne-
ment de Colombo comme

les Tigres de libération de l’Ee-
lam Tamoul (LTTE) ont proba-
blement commis des crimes de
guerre durant les derniers
mois de leur conflit qui s’est
achevé en mai 2009, estime une
commission d’enquête de
l’ONU dont les conclusions ont
été dévoilées hier par la presse
sri-lankaise.

La commission a «recueilli
des allégations qui, si elles s’avè-
rent, indiquent qu’une large
gamme de violations graves du
droit humanitaire international
et des droits internationaux de
l’homme ont été commises par
les deux parties, dont certaines
peuvent s’apparenter à des
crimes de guerre».

Le gouvernement de Colom-
bo, qui a constamment nié avoir
délibérément pris pour cible des
civils durant les derniers mo-
ments de ce conflit d’un quart de
siècle contre les séparatistes ta-
mouls, a récusé le rapport de la
commission, le qualifiant d’«im-
posture partiale».

La commission d’enquête im-
pute les éventuels crimes de
guerre aux deux camps mais,
au vu de l’élimination de la di-
rection des LTTE par les forces
gouvernementales dans la der-
nière phase de la guerre, seuls
les responsables du gouverne-
ment de Colombo devront en
répondre le cas écheant devant
la justice internationale.

Il leur est notamment repro-
ché d’avoir bombardé des hôpi-
taux, d’avoir dénié une aide hu-
manitaire aux civils et d’avoir
commis à leur encontre des vio-
lations des droits à l’intérieur
comme à l’extérieur de la zone
de conflit.

Reuters

Un rapport de l’ONU

Des crimes 
de guerre 
au Sri Lanka
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iaTOTALE
MINIMAL

LOCATION

199â<ïâ
TRANSPORT ET PREPARATION INCLUS

0$*
COMPTANT DÉPDÉPÔT DE 

SÉCURITÉ

MazdaS 2011

5333, Saint-Jacques Ouest 
Montréal (Coin Décarie) 
www.mazdagabriel.com

AVEC 30 EQUIPEiyiENTS DE SERIE, 
LA MIEUX EQUIPEE DE SA CLASSE.

7050 Henri Bourassa Est 
Anjou
www.mazdapresident.com

*Le taux annuel de location de 2.9 99$par mois/46 mois est disponible sur la MazdaS 2011 (modèle D4XS51AAOO). Obligation totale de 15 936$. Valeur résiduelle de 7 755,55$. Franchise de 20 OOOknV année. 0.06$ km excédentaire. L'immatriculation, les assurances, la TPS/TVÛ, la taxe d'accise sur le climatiseur et les autres frais du concessionnaire 
ne sont pas inclus. Sur approbation du crédit. Les offres sont valides pour une durée limitée, selon la disponibilité des stocks. Photo ô titre indicatif seulement. Les prix sont sujets à changement sans préavis. Voyez Mazda Gabriel et Maafa President pour tous les détails.
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INVENTAIRE
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SANTA FE 2.4L GL 2011 È-30^/l
(manuelle à 6 vitesses)

299$

TUCSON L 2011 l-30ii/L
/MOIS.
750 S COMPTANT
0% FINANCEMENT À L'ACHAT 84 M0IS<^

FRAIS, LIVRAISON ET DESTINATION INCLUS.

(manuelle à 5 vitesses)

f\OL A LACHAT
y /ü FINANCEMENT 72M0IS^

SUR TOUS LES MODÈLES TUCSON 2011

AUTOROUTE 
7,4 L/100 KM’

A PARTIR DE 25 874$
/MOIS. LOCATION 60 MOIS^*
0$ COMPTANT
FRAIS, LIVRAISON ET DESTINATION INCLUS,

SONATA GL 2011
(manuelle à 6 vitesses)

OOfl ^ /MOIS.
0$ COMPTANT

b U W 0% FINANCEMENT À LACHAT 84 M0IS«
FRAIS, LIVRAISON ET DESTINATION INCLUS.

A PARTIR DE 24 329<

AUTOROUTE
7,2 L/100 KM’

AUTOROUTE
5,7 L/100 KM’

m

GARANTIE |

PROGRAMME 
DE REMISE 

ALIX DIPLÔMÉS

5 ans / 100 000 km

<®) HYURDHI'
Garantie globale limitée''

logos, noms ds produits, noms des caractéristiques, images et slogans Hyundai sont des marques de commerce appartenant à Hyundai Auto Canada Corn. 0 Financement à l'achat sur approbation du crédit des Services financiers Hyundai sur les Sonata GL 2011, transmission manuelle 
(à partir de 25 87'1$)/Tucson L 2011, transmission manuelleJà^rtir de 21 874$)^à uri^taux de 0%/0 %/0 % sur 84/84/72 mois. Bcempje defmancement^ modalités de^offresdefinancement apparaissant dans la^présente publicité: 24 329 $/25
de 84 / 84 / 72 mois. Comptant initial reouis de 0 $ / 750 $ / 0 $. C 
pneus), inclus. Frais d'enregistrement, cl'assurance, d'immatricul 

:e de 1 200 litres (

5 874$/21874$àunt!
(à partir de 24 329 $} / Santa Fe GL 2011, transmission manuelle 6 vitesses 

. . . ... de0%/0%/0%équivautàdesmensualitésde289,00$/299,10$/303,81$ parmoispourunedurée
,40$/21 874,32$. Frais de 115$ (taxe de 15$ sur les pneus et taxe de 100$ sur le climatiseur), frais de livraison et de destination de 1 565$ pour la Sonata 2011/1 760$ pour le Santa Fe et le Tucson 2011. Frais de 15$ (taxe de 15$ sur les 
.................... “ • '' • ^ .............. n. . . ........................... . ............................................. . '31 000 litres pour l'A

et jusqu'à corn 
annuellement

concurrence d

i noms, le _ .
artir cle 21 874'$) à un taux de 0%/0 %/C) % sur 84/84/72 mois. Exemple definancement et modal

le prêt de 0$/0$/0$ pour une obligation totale de 24 276,00 $/25 874,40$/21 874,32$. Frais L . .. . . .. _ .................. .................................................................................  ....................... .............................................. ......... ...................................... ..........  .......
jlation et RDPRM en sus des offres de fi nancement à l'achat. * Pour un ternps limité, achetez une Sonata 2011, un Santa Fe2011 ou un Tucson 2011 et obtenez une carte privilège Petro-Canada vous permettant d'économiser 30 cents (0,30$) sur chaque litre d'essence, jusqu'à concurrence de 1 OÔO litres pour l'Accent 

t données de consommation combinées de l'ÉnerGuide pour Tucson L 2011 avec transmission manuelle à 5 rapports (8,9 L/100 km)/Sonata GL2011 avec boite manuelle 6 vitesses (7,81/100 km/Santa Fe 2.4LGLavec boite manuelle 6 vitesses à 15 200 km/an (distance moyenne parcourue 
t [statistique de Transport Canada sur les parcs automobiles provinciaux de véhicules légers, 2008]. Cette carte est valide uniquement dans les stations d'essence Petro-Canada participantes. Cette carte n'a pas de date d'expiration. Petro-Canada est une marque de commerce de Suncor Energy inc., utilisée sous licence. Petro-Canada n'est pas un commanditaire, ni un
..................... .................... 'i l'obtention d'une carte sous réserve de conditions et d'exclusions. ** Offres de location sur approbation du crédit des Services financiers Hyundai sur les modèles neufe en stock Tucson L, transmission manuelle 5 vitesses (à partir de 21 874 $} de 292 $ pour 60 mois, sans obligation au terme du contrat de location. Comptant

initial de 0 $ et première mensualité exigée. Frais de 115$ (taxe des pneus 15$ et taxe climatiseur 100$), livraison et de destination de 1 760 $ pour le Tucson 2011 inclus. Frais d'enregistrement, d'assurance, d'immatriculation et RDPRM en sus des offres de location. Aucun dépôt de sécurité (0$) pourtous les modèles. Kilométrage annuel de 20 000 km, 10(i par km additionnel. Les 
frais de livraison et de destination comprennent les frais de transport et de préparation, d'administration du concessionnaire et un plein de carburant. Offres d'une durée limitée pouvant être modifiées ou annulées sans avis préalable. La consommation d'essence de la Sonata GL 2011, transmission manuelle 6 vitesses (Autoroute 5,7 L/100 km; Ville 8,7 L /100 km)/Santa Fe 2Al 
2011 à traction avant et transmission automatique 6 vitesses (Autoroute 7,2 UIOO km; Ville 10,4 L/100 km) / Tucson L 2011, transmission manuelle 5 vitesses (Autoroute 7/4 L/100 km; Ville 10,1 L /100 km) est basée sur les données d'EnerGuide. Les consommations réelles peuvent varier selon les conditions de conduite et l'ajout de certains accessoires automobiles. Les données 
sont présentées aux fins de comparaison uniquement. *0** Offres d'une durée limitée pouvant être modifiées ou annulées sans avis préalable. Le concessionnaire peut vendre à prix moindre. Lee stocke sont limitée. Le concessionnaire pourrait devoir commander le véhicule, tt La garantie globale limitée de Hyundai couvre la plupart des pièces du véhicule contre les défauts de 
fabrication sous réserve du respect des conditions normales d'utilisation et d'entretien. Photos à titre indicatif seulement. Détails chez Hyundai Gabriel, Hyundai Prestige et Hyundai Président.

HYURDHI
Iff tel equus

7020, Henri-Bourassa Est 
Anjou, QC H1E7K7 
(514) 323-7777 
www.hyundaigabriel.com

HYURDHI HYURDHI

6435, Saint-Jacques est 
Montreal, QC H4B 1V2 
(514) 252-7777 
www.hyundaiprestige.com

■ ■ ■ m

4600B, boul. Saint-Jean 
D.D.O., QC H9H 2A6 
(514) 624-7777 
www.hyundaipresident.com

http://www.mazdagabriel.com
http://www.mazdapresident.com
http://www.hyundaigabriel.com
http://www.hyundaiprestige.com
http://www.hyundaipresident.com
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LES PETITES ANNONCES
DU LUNDI AU VENDREDI
D E  8 H 3 0  À  1 7 H 0 0

Pour placer, modifier ou annuler votre 
annonce, téléphonez avant 14 h 30

pour l’édition du lendemain.

Téléphone: 514-985-3322
Télécopieur: 514-985-3340

petitesannonces@ledevoir.com
Conditions de paiement : cartes de crédit

rrs TM

CDN - 1 min. UdeM - 5 1/2
3ème, 4 électros. Cachet. 
Cuis. et s. de b. rénovées

Terrasse invitante.   Imm. calme.
Juillet 1600$ chauffé 514 448-7718

DISCRIMINATION
INTERDITE

La Commission des droits de la 
personne du Québec rappelle que 
lorsqu'un logement est offert en lo-
cation (ou sous-location), toute per-
sonne disposée à payer le loyer et 
à respecter le bail doit être traitée 
en pleine égalité, sans distinction, 
exclusion ou préférence fondée sur 
la race, la couleur, le sexe, la gros-
sesse, l'orientation sexuelle, l'état 
civil, l'âge du locataire ou de et à 
ses enfants, la religion, les convic-
tions politiques, la langue, l'origine 
ethnique ou nationale, la condition 
sociale, le handicap ou l'utilisation 
d'un moyen pour pallier ce handi-
cap.

LAVAL - DUVERNAY - 5 1/2
Exceptionnel, solarium, bord de 
l'eau, vue Mtl. Gar. Electricité, 

chauffage et electros inclus. Mai 
2 800$/m     514 570-8566 (Louis)

NDG -  6 1/2  haut duplex
1197 p.c.  Métro Vendôme 

Non-fumeur.   Pas d'animal. 
Mai 1100$ n/chauf.  514 488 3087

NDG, spacieux 4-5 1/2.

tout inclus. 855$- 1,040$ plancher 
bois, vue parc, plafond haut, poss 

garage, balcon. 514-684-5993.

160

APPARTEMENTS ET
LOGEMENTS À LOUER

OUTREMONT -  R.de c. 1880 p.c. 
6 1/2 rénové,  3 c.c., 2 s. de b. 

Garage.  Libre.  Non-fumeur. 
1990$ chauffé.       514 341-3804

OUTREMONT ADJ 3plex de coin
(HUTCHISON/ST-JOSEPH 0.) 
Grand 5 1/2 réno, 2ème sur 3, 
3 balcons, 2 c.c. Clair. Pl. bois.

1625$ Juin. 
Près de tout.    514 495-1602

PLATEAU - 4 1/2 - rue Brébeuf
Rénové, haut duplex, 2 càc,

5 électros, foyer, a/c. 1 950 $. 
Libre imm. 514-998-5267

PRÈS GALERIES D'ANJOU
Rue Hochelaga - 4 1/2 et LOFT
Bus à la porte. A/c.,  4 électros. 
RÉNOVATION SUPÉRIEURE : 

céramique, plancher terrazo. 
800$ ch.    Poss. meublé.

Chauffés, éclairés. 514 945-1030

PRÉVOST EN VILLÉGIATURE
Très paisible. 4 1/2 tout inclus.  
Foyer, aspirateur central. 800$. 

2 pers. non fum. Disp. mai.
514-953-2434

ROSEMONT - 3 1/2 Tranquille, 
C.c fermée.  Non-fumeur. 

Mi-juin.   500$         514 255-6595

ROSEMONT, beau et sympatique 
3 1/2, calme, paisible et tranquille. 

Libre.   700$.   514 743-4444

ST-LAMBERT ( VIEUX) 
4 1/2 haut de duplex. 

Charme et tranquillité.  Juillet. 
860$/ms   450 465-7428

160

APPARTEMENTS ET
LOGEMENTS À LOUER

VILLERAY, RUE ST-DENIS,
2ème, 6 1/2, cachet. Juin. 

1250$ chauffé.      514 737-2551

LA CAMPAGNE À PARIS
Appartement meublé, tout équipé, 

2 c.c., ensoleillé, calme, 
entrée privée sur jardin et allée

fermée dans le sympathique 
quartier de Belleville, 

15 min. de Châtelet en métro. 
(ligne 11).      Libre juillet.

1500$/2 sem. ou 800$/sem. 
(33) 1.40.30.09.14

riouxchristian@yahoo.com

PARIS VII - XV  Champ-de-Mars   
Site exceptionnel - 2 1/2 rénové 08
Tt équipé, très ensoleillé. Sur jardin 

Sem/mois      514 272-1803

BORD du FLEUVE : 
L'ISLET-sur-MER

Condos de villégiature.
Location à la semaine.

1 888 845-8586      514 522-6229
oieblanchesurmer.com

Charlevoix, St-Irénée
petite maison de campagne, 

vue sur le fleuve. loc. à la sem. 
libre Juillet et Août. 418-683-7231.

ILE D’ORLÉANS, ST-LAURENT
Maison renovée, 3 c.c., 

terrain 180‘ sur le bord du fleuve.   
1200$/sem      418 828-2751

176

CHALETS À LOUER

170

HORS FRONTIÈRES EUROPE
À LOUER

160

APPARTEMENTS ET
LOGEMENTS À LOUER ŒUVRES D’ART

à vendre

www.oeuvresdart.ca

*Librairie Bonheur d'Occasion*

achète  à domicile livres de qualité 
en tout genre. 514 914-2142

4487 de la Roche/Mt-Royal

307

LIVRES ET DISQUES

301

ŒUVRES D’ART

VOTRE ORDINATEUR B0GUE 
OU RALENTIT ? 

Mise à jour et réparation 
P.C., Mac et portables. 

10 ans d'exp.  Service à domicile.
514 573-7039  Julien

LES DÉMÉNAGEMENTS 
BRETON-SAVARD 

Emballage - Entreposage - Pianos.
Assurances compl. Estim. gratuite. 

www.breton-savard.com 
514 254-1447

BMW 330 CI 2001
Décapotable

Automatique, extérieur bleu marine 
et intérieur en cuir beige.

Mags 17 po. Toit électrique bleu 
et lunette arrière impeccable.

Moteur 3,0 l., sièges électriques 
chauffants, batterie 1 an, antirouille 
tous les 2 ans. Femme popriétaire.

79 600 km. 15 900 $
Gérald Crispin 450-227-8622

695

AUTOMOBILES

575

DÉMÉNAGEMENTS

515

INFORMATIQUE ET BUREAUTIQUE

508

SERVICES FINANCIERS
508

SERVICES FINANCIERS

529

OFFRE DE SERVICES
PROFESSIONNELS

529

OFFRE DE SERVICES
PROFESSIONNELS

J E A N  D I O N

E n cette joute numéro 3 de
leur série de premier tour,

les Bruins de Boston se retrou-
vaient hier soir devant deux scé-
narios possibles: reprendre vie,
ou passer directement au coma
médicalement induit. Et leur
tâche de faire tourner le vent à
180 degrés n’était pas précisé-
ment de type minceur. Après
deux matchs sans âme et avec un
seul but marqué, ils affrontaient
une équipe qui avait montré
jusque-là un jeu structuré, métho-
dique, conçu à merveille pour
museler l’adversaire, et ils de-
vaient le faire dans un Centre Bell
survolté de surcroît.

Mais ils y sont parvenus. Ce
ne fut pas une sinécure, loin de
là, et ils ont dû s’agripper déses-
pérément à une avance qu’ils
s’étaient dégagée en début de
rencontre et résister aux assauts
du Canadien de Montréal en
deuxième moitié pour filer vers
une victoire de 4-2. La série quart
de finale de l’association de l’Est
est maintenant à 2-1 en faveur
des Montréalais, et elle se pour-
suivra jeudi au Centre Bell.

Presque acculés au mur, les
Bruins ont ainsi mis fin à une sé-
rie de six défaites consécutives en
éliminatoires, qui remontait à la
saison dernière.

Ce fut, dans l’ensemble, un
match en tons contrastés.

Il y avait à peine une minute
de jouée que le Boston se faisait
prendre avec trop d’hommes sur
la glace. C’était Zdeno Chara, de
retour après une absence d’un
match, qui avait semble-t-il sauté
sur la glace trop tôt. Mais le CH
n’a point su en profiter, et même
pis: sitôt la punition écoulée, un
revirement en zone neutre per-
mettait à Patrice Bergeron de se
retrouver au cercle de mise en
jeu à la gauche de Carey Price
en situation de deux contre un. Il
repérait aussitôt David Krejci
dans l’enclave, et celui-ci dégai-
nait. On avait dit que le premier
but était archi-important pour les
Bruins? Le voici qui survenait,
dès la quatrième minute.

Les visiteurs ont d’ailleurs lar-
gement dominé le début de ren-
contre, et le Canadien, qui pa-
raissait chercher ses marques, n’
a dû qu’au brio de Price de ne

pas se ramasser dans un trou
plus profond.

De fait, les locaux ont passé le
plus clair de la première pério-
de, à se chercher, plutôt mécon-
naissables par rappor t à ce
qu’on avait vu à Boston. À telle
enseigne que les Bruins de-
vaient frapper de nouveau à la
15e minute. De derrière le filet,
Nathan Horton ramenait la ron-
delle devant, elle donnait contre
la jambe de Price et franchissait
tout juste la ligne rouge.

En fin d’engagement, Benoît
Pouliot a tenté de secouer les
siens en livrant un combat à An-
drew Ference. Mais les rôles sem-
blaient solidement renversés et on
rentrait aux vestiaires avec Boston
aux commandes 2-0.

Remontée... insuffisante
Début deuxième, Montréal ve-

nait d’occire avec succès une mi-
neure supplémentaire à Pouliot
lorsque Price se fit l’auteur d’une
bourde assez monumentale mer-
ci. Sa tentative de dégagement
heurta un joueur des Bruins, per-
mettant à Mark Recchi de récupé-
rer dans le coin. Celui-ci repéra
aussitôt Rich Peverley, fin seul
dans l’enclave devant une cage dé-
serte. Les gradins s’en trouvèrent
estomaqués.

Mais cinq minutes plus tard, le
Canadien trouvait enfin le moyen
de briser la glace, peut-être inspiré

par un arrêt de Price devant Milan
Lucic en échappée. Lors d’une in-
cursion en territoire ennemi, Mi-
chael Cammalleri remettait à An-
drei Kostitsyn, qui faisait prendre
une cafetière au complet à Chara
avant de glisser le disque entre les
jambières de Tim Thomas, ordi-
naire sur cette séquence. Les gra-
dins s’en trouvèrent ragaillardis.

En fin de période, Montréal
échouait à capitaliser lors d’un
quatrième avantage numérique, et
le vingt médian se terminait sur le
score de 3-1 Bruins.

Commencement de troisième,
le Canadien a bourdonné mais
s’est buté à Thomas jusqu’à ce
qu’à la cinquième minute, Tomas
Plekanec y aille d’un petit tourni-
quet en zone adverse avant de di-
riger un tir en apparence inoffen-
sif d’un angle fermé. Encore une
fois, Thomas fut faible et la rondel-
le a passé entre ses jambières. 3-2
tout à coup, et on sentait la
confiance de leurs rivaux ébran-
lée… Mais Thomas s’est relevé
avec plusieurs arrêts spectacu-
laires dans une fin de joute endia-
blée où son équipe était carré-
ment assiégée. Un but de Chris
Kelly dans un filet désert est venu
fermer les livres et on a entendu
jusqu’à Boston les Bruins lâcher
un énorme, énorme, soupir de
soulagement.

Le Devoir

Les Bruins de Boston
renversent la vapeur
Une victoire de 4-2 les ramène dans la série

A N N E - M A R I E  T O B I N

Toronto — L’analyse la plus
vaste et la plus détaillée du

circuit Bettman, publiée hier
dans les pages du Journal de
l’Association médicale canadien-
ne, a répertorié les commotions
cérébrales qui se sont produites
sur une période de sept saisons
régulières, de 1997 à 2004.

Elle fut réalisée à partir des
rapports médicaux de chacune
des équipes de la ligue, et a rele-
vé 559 commotions cérébrales en
saison régulière. Le taux serait
ainsi de 5,8 commotions céré-
brales par tranche de 100 joueurs,
ou de 1,8 commotion cérébrale
par 1000 heures de jeu.

Les principaux symptômes
post-commotionnels sont les
maux de tête, rapportés dans 
71 % des cas, suivis des étourdis-
sements (34 % ), des nausées 
(24 %), des douleurs au cou (23
%) et des troubles de la vision (22
%). L’amnésie a été déclarée par
20  % des joueurs qui ont subi une
commotion cérébrale, et la perte
de conscience s’est produite dans
18 % des cas.

«Nous avons répertorié quatre
indicateurs qui peuvent potentielle-
ment révéler des commotions céré-
brales sérieuses. Il s’agit des maux
de tête, du manque d’énergie ou de
l’épuisement suivant la commotion,
de l’amnésie ou de la perte de la mé-
moire et d’un examen neurologique
anormal», a dit le principal auteur
de l’étude, le Dr. Brian Benson, de
la faculté de kinésiologie du
Centre de médecine sportive de
l’Université de Calgary.

Selon Benson, ces données
illustrent qu’une formation accrue
est essentielle chez ceux qui évo-

luent dans l’univers du hockey
professionnel, surtout en matière
de compréhension des effets né-
fastes sur la santé des joueurs
lorsque ces derniers nient qu’ils
ressentent des symptômes post-
commotionnels après avoir en-
caissé une mise en échec, ou en-
core lorsqu’ils continuent de jouer
en dépit de ces symptômes.

Il a ajouté que la LNH étudiait
présentement les données re-
cueillies avec beaucoup d’intérêt.

Le joueur le plus en vue qui a
été victime d’une commotion cé-
rébrale au cours des derniers
mois est très certainement le capi-
taine des Penguins de Pittsburgh
Sidney Crosby. Ce dernier n’a pas
joué depuis le 5 janvier, et sa com-
motion cérébrale se retrouvera as-
surément dans la prochaine pério-
de analysée par les chercheurs de
l’Université de Calgary.

En mars, le commissaire de la
LNH Gary Bettman a annoncé
l’instauration d’un nouveau pro-
tocole pour relever les commo-
tions cérébrales, qui oblige le
joueur à se soumettre à un test
d’évaluation des symptômes par
un médecin indépendant dans
une salle tranquille, avant de
pouvoir retourner sur la patinoi-
re. Auparavant, les thérapeutes
d’une équipe ef fectuaient un
examen sommaire sur le banc,
durant la rencontre.

La ligue travaille aussi en par-
tenariat avec l’Association des
joueurs pour modifier certaines
pièces d’équipement.

En moyenne, l’absence d’un
joueur est multipliée par 
2,25 fois pour chaque commo-
tion cérébrale subséquente.

La Presse canadienne

LNH

Une étude répertorie 
la sévérité des
commotions cérébrales

SHAUN BEST REUTERS

Les joueurs des Bruins célébrant le but de Nathan Horton en
première période, hier, au Centre Bell. Boston a mis fin à une
série de six défaites consécutives en éliminatoires.

Impact : Sebrango
prend sa retraite
L’attaquant Eduardo Sebrango a
annoncé sa retraite, hier au Sta-
de Saputo, après une carrière de
12 saisons au niveau profession-
nel, dont six avec l’Impact de
Montréal. Sebrango, un Cana-
dien d’origine cubaine qui a eu
38 ans mercredi dernier, a porté

les couleurs de l’Impact de 2002
à 2005, puis lors des saisons
2009 et 2010. Il a récolté 45 buts
et 10 passes pour 100 points en
136 matchs de saison régulière,
dont 104 sur la formation partan-
te, pour un total de 9440 minutes
de jeu. Sebrango a conclu sa car-
rière au deuxième rang des bu-
teurs et des pointeurs dans l’his-
toire du club, derrière Mauro
Biello. – La Presse canadienne

E N  B R E F
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ASSOCIATION DE L’EST
Quarts de finale d’association

Boston c. Montréal
Hier

Boston 4 Montréal 2
(Montréal mène la série 2-1)

Jeudi
Boston à Montréal, 19h 

Washington c. N.Y. Rangers
Demain

Washington à N.Y. Rangers, 19h

Samedi
N.Y. Rangers à Washington, 15h00. 

(Washington mène la série 2-1) 

Philadelphie c. Buffalo
Hier

Philadelphie 4 Buffalo 2
(Philadelphie mène la série 2-1)     

Demain
Tampa Bay à Pittsburgh, heure à être

précisée 

Pittsburgh c. Tampa Bay
Hier

Pittsburgh 3 Tampa Bay 2
(Pittsburgh mène la série 2-1)

Aujourd’hui
Pittsburgh à Tampa Bay

ASSOCIATION DE L’OUEST
Vancouver c. Chicago

Aujourd’hui
Vancouver à Chicago, 20h 

(Vancouver mène la série 3-0)
Jeudi 

x-Chicago à Vancouver, 22h

San Jose c. Los Angeles
Aujourd’hui

San Jose à Los Angeles, 22h30.
(La série est égale 1-1)               

Jeudi
San Jose à Los Angeles, 22h30

Detroit c. Phoenix
Hier

Detroit à Phoenix, 22h30.
(Detroit mène la série 2-0)

Demain
Detroit à Phoenix, 22h30

Anaheim c. Nashville
Demain

Anaheim à Nashville, 20h30
(Nashville mène la série 2-1)           

Vendredi 
Nashville à Anaheim, 22h

HOCKEY
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C U L T U R E

LES VOIX HUMAINES
L’avant-dernier épisode de cette belle série de
rencontres fort humaines promettait beaucoup
sur papier. Il faut dire que l’incursion du groupe
hip-hop acadien Radio Radio dans l’univers feu-
tré des moines cisterciens laissait entrevoir tout
un choc. Choc il y a, mais malheureusement, on
ne sent pas vraiment d’étincelle. Et ça donne une
chanson moins allumée que ce à quoi le trio
nous a habitués... À voir tout de même.
Artv, 19h

TOUT LE MONDE EN PARLAIT : 
LA CHASSE AUX PHOQUES
Pour le retour de ce qui est devenu un rendez-vous
télévisuel estival, Guy Gendron et son équipe frap-
pent fort en ressortant le dossier toujours chaud et
controversé de la chasse au phoque. L’épisode de
ce soir s’attarde tout particulièrement à un film pro-
duit en 1964 qui a mis le feu aux poudres et lancé la
bataille des écologistes et animalistes contre cette
tradition devenue industrie de masse.
Radio-Canada, 19h30

LE MONDE EN COULISSE
Ce documentaire nous invite au voyage dans les
couloirs de l’édifice de l’ONU, où de jeunes
loups passionnés de politique internationale par-
ticipent à une simulation de l’assemblée générale
de l’auguste organisation. De vieux loups de la
diplomatie et des jeux de coulisse témoignent
également de leur expérience.  
TV5, 21h

CANAUX 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 minuit 

SRC Le Téléjournal 18 h 30 vies Tout le monde 
en parlait 

Beautés désespérées / Femmes 
libérées 

Pénélope McQuade / Ricardo 
Larrivée , Richard Desjardins. 

Le Téléjournal 22h45 Nouv. 
sports

23h05  Des kiwis et des hommes / Ghila Sroka ,
Carole Wagman. 

TVA TVA nouvelles Le cercle Les Gags Le défi des 
champions 

Dr House / L'ami de Wilson /
Joshua Malina 

Rencontres paranormales TVA nouvelles 22h45  Denis Lévesque 23h45  Le 
match 

0h25  LA VIE 
(1999) 

TQ Kaboum! / La 
mouche 

Tactik Tactik / Les 
vrais gagnants 

Le code 
Chastenay 

National Geographic / Les 
expériences secrètes de la CIA 

LE BOSSU (1960) avec Bourvil, Sabina Selman, 
Jean Marais. 

22h45  Génial! 23h45  La période de questions

V Atomes 
crochus 

Un souper 
presque parfait

Remise à neuf Veux-tu 
m'épouser? 

LE POIDS DU PASSÉ (2006) avec Steve Bacic, Mitchell 
Kosterman, Tracey Gold. 

Un gars le soir Dumont Atomes 
crochus 

Call TV 

RDI RDI monde RDI économie 24 heures en 60 minutes Les grands reportages Le Téléjournal RDI RDI économie Le National Le Téléjournal 23h45 Sports 24 heures 

TV5 17h50 Champ. Journal FR Animaux trop humains Les 10 commandements Le monde en coulisse ADN 22h45  Nouvo TV5 le journal 23h35 JE HAIS LES VACANC...

D Fallu plaisante Les capitaines crochet Agressions animales Voyage d'enfer / Saddam's Iraq Belle et d. Belle et d. Mythes Mythes Docu-D 

VIE ByeMaison Idées-grandeur Idées grandeur BBQ de Louis Mystère Médical Des maisons d'occasion$ Décore ta vie Maître chez soi Je t'aime À louer Cinéma 

MP 17h30  Palmarès L'univers M+ M.Net Mon char Punk'd: Stars Hogan a raison Hogan a raison Room Raiders Les Dudesons Top Modèle L'univers M+ 

MX Génération 80 Benezra reçoit Régime tempo Style Star Relooking Star Musicographie québécoise Benezra reçoit Grands slows 

VRAK.TV Les frères Scott Dix choses que VRAK la vie Dans le trouble Famille parfaite 90210 Beverly Hills 70 Le Steph show Fan Club FrankGirard Hors d'ondes 

TTF Les Simpson Les zybrides L'intrépide Johnny Test Île des défis Stoked Les Simpson Family Guy TêtesClaques South Park Les Simpson Cosmos Star Wars 

RDS Sports 30 Images/sec. Hockey 360° LNH Hockey Vancouver vs Chicago (D) LNH Hockey S.J./L.A. (D) 

HISTORIA Les maudits fous Le tour du jardin Passion maisons NCIS enquêtes spéciales Pawn Stars Absurde Écrous et boulons JAG 

ARTV Terre humaine Voix humaines Rumeurs Les grandes entrevues / Michel Barrette Les Touilleurs Comme magie Sexe sans frontières Rumeurs 

SÉRIES+ Veronica Mars C.S.I: Miami / Affaire classée Hôtel Babylon N.I.H. alertes médicales Washington Police Doc Cinq soeurs 

ZTÉLÉ La porte des étoiles Banc d'essai Comment..fait Dollhouse / Comme une louve Captifs / La vérité Mission Antares / S2JS Chasseurs de fantômes Comment..fait 

C. SAVOIR Les réussites du Québec Le monde en images Histoires noires: Espoirs noirs Démocratie Festival REGARD Génération Y Science Symposium La guerre 

ÉVASION Peuples du feu / Java Monstres d'eau douce Survivor: Tocantins Les défis du bout du monde L'Amérique à vélo / Niagara Foudre Foudre Survivor 

TFO Stella et Sacha Le Dino train RelieF Les citadins du rebut global NOTRE HISTOIRE (1984) avec Nathalie Baye, Alain Delon. Artisans du changement Viens voir ici 

Cinépop 17h55 HASARDS OU COÏNCIDENCES (1998) Pierre Arditi. SWEET CHARITY (V.F.) (1968) avec John McMartin, Shirley MacLaine. 22h35 LIGNES INTERDITES (1990) Kiefer Sutherland. 

SÉcran 17h25  GAMINES (2009) 19h10 UN HONNÊTE CITOYEN (2009) Jamie Foxx. 3-2-1 Action /21h05 L'ÉCHANGE (2010) 22h45 FAIS-LEUR VOIR MALONE (2009) Thomas Jane. 

Planète Assassinats polit. / Pim Fortuyn Horizons / Japon Sale temps pour la planète Océans de plastique Routes mythiques Routes mythiques Les bandes 

VOX Premières Mise à jour Au tour de l'histoire Le Confident Juste pour rire Gala Juste pour rire Mise à jour Le Confident Mémoire P 

CBC 17h00 News Coronation St. 22 Minutes Laugh Gags LNH Hockey Vancouver vs Chicago (D) CBC News: The National 23h55 News 

CTV (Mont.) CTV News eTalk TMZ Big Bang Paul Reiser Dancing Results Minute to Win It News CTV News 0h05 Daily Sh.

GBL Evening News Designer Guys E.T. Canada Ent. Tonight Glee / A Night of Neglect NCIS: Los Angeles The Good Wife News Final Comeback Ent. Tonight

TVO DinoDan Wild Kratts Can. Rivers Green Heroes The Agenda with Steve Paikin Hunting the Hidden Dimension Joanna Lumley: Catwoman The Agenda with Steve Paikin Coast 

ABC Smarter Than World News ABC 22 Local The Office Jamie Oliver's Food Revolution Dancing Results Body of Proof News 23h35 News Jimmy Kimmel

CBS Channel 3 News Evening News Ent. Tonight NCIS / False Witness NCIS: Los Angeles The Good Wife News 23h35 David Letterman 

NBC News NBC News Jeopardy! Wheel Fortune The Biggest Loser Parenthood News 23h35 Tonight Show J. Leno 

FOX The Simpsons Met-Mother Two/Half Men Two/Half Men Glee / A Night of Neglect Raising Hope Traffic Light Fox 44 News Met-Mother Entourage Enthusiasm 

PBS (33) PBS NewsHour Journal Outdoor J. Nova / Making Stuff Smaller Mother Nature's Child Frontline / The Silence Business Charlie Rose 

PBS (57) News Business PBS NewsHour Black in Latin America Rustic Living Roadshow Frontline / The Silence News Charlie Rose 

CTV (Corn.) CTV News eTalk TMZ Big Bang Paul Reiser Dancing Results Minute to Win It News CTV News 0h05 Daily Sh.

A&E The First 48 The First 48 / One Heart The First 48 The First 48 The First 48 The First 48 The First 48 

BRAVO Criminal Minds Da Vinci's Inquest At the Concert Hall / Motown The Real King's Speech Montreal Jazz / Molly Johnson Criminal Minds Law & Order 

DISCOVERY Cash Cab How It's Made Daily Planet How It's Made How It's Made Destroyed Destroyed Deadliest Catch / New Blood Daily Planet 

HISTORY Cities of the Underworld Weird or What? / Ghost Ship Rodeo Pawn Stars Pawn Stars Canadian Pickers Rodeo Cities 

SHOWCASE Relic Hunter Endgame Burn Up Partie 1 de 2 Burn Notice / Lesser Evil King / Pilot NCIS

TSN SportsCentre NBA Basketball New York vs Boston (D) Boxing LNH Hockey S.J./L.A. (D) 

04/19 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 minuit 

N O S  C H O I X
C E  S O I R

Amélie Gaudreau

Classification des films: (1) Chef-d’œuvre — (2) Excellent — (3) Très bon — (4) Bon — (5) Passable — (6) Médiocre — (7) Minable

GUNSHOT DE LULLA
WEST (PARS PAS)
Texte et mise en scène: Eugénie
Beaudry. Avec Édith Arvisais, Vi-
viane Audet, Robin-Joël Cool et
Mathieu Lepage. Théâtre Prospe-
ro, jusqu’au 30 avril.

L U C  B O U L A N G E R

Depuis six ans, on a surtout
vu Eugénie Beaudry à la té-

lévision et au cinéma. Or, ces
jours-ci, la jeune comédienne fait
son baptême d’auteure drama-
tique à Montréal. Sa pièce intitu-
lée Gunshot de Lulla West (pars
pas) — pas le meilleur titre du
répertoire québécois, disons-le
— est à l’affiche de la salle inti-
me du Théâtre Prospero. 

D’abord, saluons l’audace et
l’engagement: Beaudry signe
aussi la mise en scène et produit
le spectacle avec sa propre com-
pagnie, Le Laboratoire. Avec ce
texte, l’auteure dit vouloir parler
du peuple acadien, de l’abandon,
du deuil et du déracinement,
entre autres. Elle nous plonge
dans l’univers violent et dérou-
tant de quatre personnages ex-
trêmement désœuvrés, dont un
guitariste alcoolique, Jessy, et sa
sœur Lulla West, une chanteuse
country qui rêve de devenir la
nouvelle Shania Twain, mais qui
doit entre-temps traîner son
spleen et son frangin agresseur,
route après route, bar après bar.

Mais un jour apparaît inopiné-
ment David Walker (Mathieu Le-
page, très drôle et doué) «leur
meilleur fan»! Ce dernier propose
au duo country de devenir leur
agent, et de changer leur carrière

et leur vie. Mission impossible?
En regardant Gunshot, le spec-

tateur pourra constater une sen-
sibilité, une rage de vivre et un
réel besoin d’exprimer la part
d’ombre de notre humanité chez
la dramaturge. Or, malgré ces
prémisses et un bon travail
d’écriture, qui transmet avec jus-
tesse la musique de la langue
acadienne, cette pièce ressemble
à un foutoir country-fantastico-
psychotique qui ne mène nulle
part. L’auteure emprunte trop de
directions et elle abuse des rup-
tures de ton. On passe de la co-

médie à la quête mythique, du
voyage fantasmagorique au dra-
me d’horreur, du suspense au
mélo, avec une scène scatolo-
gique en prime…

Il faut dire que la mise en scè-
ne surchargée n’aide pas: malgré
de bonnes idées, tout est trop
illustré, comme si Beaudry ne fai-
sait pas confiance à son texte…

Mentionnons tout de même
sa direction d’acteurs: le jeu des
comédiens, dans l’ensemble,
est toujours juste et énergique.
Soulignons aussi l’ambiance so-
nore léchée (une musique ori-

ginale signée Olivier Picard-
Borduas), qui rend justice à cet
univers d’excès et de quête. 

«J’ai pas de racines pour m’em-
pêcher de partir au vent», lance
Jessy, rappelant le sort de ces di-
zaines de milliers d’Acadiens
exilés dans la diaspora nord-
américaine, et qui rêvent de re-
voir la mer et leur pays. À l’ins-
tar de ces gens, Eugénie Beau-
dry s’est laissée emporter par le
vent de son imagination… beau-
coup trop débordante.

Collaborateur du Devoir

THÉÂTRE

Amer America

ALEXANDRE PILON-GUAY

Gunshot de Lulla West (pars pas) révèle une sensibilité, une rage de vivre et un réel besoin
d’exprimer la part d’ombre de notre humanité chez la dramaturge Eugénie Beaudry

J E A N - F R A N Ç O I S
N A D E A U

P rès de 9000 personnes ont
visité la foire Papier, l’événe-

ment en art contemporain pré-
senté la fin de semaine dernière
sous un grand chapiteau blanc
dressé pour l’occasion au cœur
du quartier des spectacles. 

Malgré une température vrai-
ment exécrable tout au long des
trois jours qu’a duré cette foire
— sans parler d’une défectuosi-
té du système de chauffage lors
du lancement officiel —, l’évé-
nement a connu une augmenta-
tion spectaculaire du nombre
de ses visiteurs:  45 % de plus
que l’an passé. La mauvaise mé-
téo ne change donc rien au
constat qui pouvait déjà être for-
mulé à la suite de l’édition 2010:
la foire Papier a le vent dans les

voiles et jouit à l’évidence d’une
ferveur croissante auprès d’un
vaste public.  

Rien d’étonnant donc à ce que
le directeur de l’Association des
galeries d’art contemporain, Jean-
François Bélilsle, prévoit déjà une
édition encore plus ambitieuse
pour 2012. La foire Papier est-elle
en voie de devenir pour Montréal
l’équivalent des grands événe-
ments du genre que l’on trouve
déjà à New York et à Toronto,
tout comme en Europe?

Les ventes totales de la foire
Papier ont totalisé cette année
695 000 $. L’événement regrou-
pait 38 galeries — un record —
qui représentaient environ 400 ar-
tistes. Plus du quart des galeries
présentes venaient de l’extérieur
du Québec. 

Le Devoir

ARTS VISUELS

Grand succès 
pour la foire Papier

À  L A  T É L É V I S I O N

Vues d’Afrique, plus
que du cinoche
Le Festival international de
cinéma Vues d’Afrique, qui se
tiendra au théâtre Gesù du 
29 avril au 8 mai, n’aura pas
que des films à servir à son
public. En collaboration avec
l’Organisation internationale
de la Francophonie, un col-
loque intitulé L’avenir des
images en Afrique sera pré-
senté le 4 mai, en présence
du cinéaste tunisien Férid
Boughedir. Tous les midis du
Festival, au Baobar du Gesù,
l’équipe du festival, des ci-
néastes et des invités de
marque, rencontreront le pu-
blic autour de plats africains
et créoles. Des projections en
après-midi la semaine sont
destinées aux aînés, alors que
des matinées scolaires seront
réservées aux élèves. Par
ailleurs, quatre forfaits touris-
tiques sont offerts afin de
joindre culture, loisirs et tou-
risme. – Le Devoir

E N  B R E F

PRO MUSICA
Récital Evgueni Sudbin (piano).
Haydn: Sonate en si mineur, Hob.
XVI/32. Chostakovitch: Préludes
op. 34 n° 2, 6, 17 et 24.
Chopin: Ballades n° 3 et 4.
Liszt: Harmonies du soir.
Ravel: Gaspard de la nuit. Théâtre
Maisonneuve, lundi 18 avril 2011.

C H R I S T O P H E  H U S S  

T roisième récital d’Evgueni
Sudbin à Montréal après

2006 et 2009. Il est heureux que
Pro Musica fasse ainsi confian-
ce à ce jeune artiste, car il est
exceptionnel.

Il y a chez Sudbin le même
brio pianistique que chez Lang
Lang, mais avec un goût nette-
ment plus affirmé et une classe
intrinsèque qui se confirme
dans le temps et à travers les di-
vers répertoires qu’il touche.

Par rapport à 2009, Evgueni
Sudbin est entré dans son
concert d’emblée, avec une so-
nate de Haydn très atypique.
Contrairement à l’auteur de la
notice, qui parle de «mouve-
ments très contrastés», Sudbin
comprend bien l’unité extraor-
dinaire de cette œuvre, qui dé-
cline sous trois facettes le
même fatum, exprimé à travers
une récurrence des thèmes fri-
sant le mouvement perpétuel.
Partout, Sudbin nourrit le son
et le densifie au fur et à mesure,
surtout dans un trio de Menuet
presque noir.

Des trop rares Préludes de
Chostakovitch, il souligne le
côté «danse grotesque». Le Pré-
lude n° 17 devient une sorte de
Satie désabusé et les pirouettes

finales des Préludes n° 6 et 24
sonnent comme des pieds de
nez. C’est que Sudbin peut se
permettre une infinité d’éclai-
rages grâce à un toucher à la
fois infiniment contrasté et ja-
mais maniéré.

En écoutant lui-même sonner
son piano, Sudbin impose aussi
une grande concentration
d’écoute à son public. Le silen-
ce est total dans des Ballades n°
3 et 4 portées par un souf fle
unitaire, malgré la parfaite dis-
tinction des épisodes qui les
composent. Dommage qu’arri-
vée la 4e Ballade, la sinistre cas-
serole de Maisonneuve soit
déjà à ce point désaccordée
dans le troisième quart du cla-
vier. La chose sera corrigée à la
pause, mais la musique créée si
organiquement par Sudbin mé-
rite un instrument parfait.

La gestion organique des flux
musicaux a atteint son comble
dans la seconde partie, avec un
Liszt pris d’une agitation pro-
gressive et sonnant comme une
cathédrale, suivi d’un Gaspard
de la nuit proprement histo-
rique, apparaissant comme un
écho inattendu à Haydn avec
ses répétitions obsessionnelles
et une construction par remplis-
sage progressif de son.

Sudbin ne parasite jamais la
musique de son ego, mais il uti-
lise pleinement sa science des
transitions et sa palette infinie.
Ne relâchant jamais la tension,
Sudbin a sculpté Scarbo à plei-
ne pâte. Dans Ravel, encore
plus que partout ailleurs il a fait
œuvre de magie pianistique.

Le Devoir
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La magie Sudbin
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D ès jeudi soir, 21 balan-
çoires accrochées aux por-

tiques de la promenade des ar-
tistes transformeront en un ins-
trument de musique collectif ce
nouvel espace urbain, qui relie
la Place des festivals au parter-
re du Quartier des spectacles.

La série de cubes blancs, plan-
tés entre le Complexe des
Sciences de l’UQAM et la Place
des Arts, accueillera la première
animation du Quartier des spec-
tacles dès le 21 avril. Pour inau-
gurer ce lieu emprunté par les
étudiants et les usagers du trans-
port en commun, le tandem ar-
tistique Andraos & Mongiat a
choisi de créer une œuvre inter-
active qui appelle les citadins à
collaborer pour accoucher d’une
partition musicale inédite.

Reliées aux sonorités d’instru-
ments différents, les balançoires
activées par les passants curieux
produiront une étrange sympho-
nie pour piano, guitare et vibra-
phone. «On offre aux gens une fa-
çon de s’approprier cette nouvelle
place urbaine, d’une façon lu-

dique qui ramène à l’enfance», ex-
plique Mouna Andraos, une ar-
tiste qui œuvre dans le domaine
des nouveaux médias.

Le tandem Andraos et Mon-
giat, récipiendaire de la bourse
Phyllis-Lambert 2010, s’est no-
tamment fait connaître avec
l’œuvre lumineuse et interactive
Bloc Jam, projetée sur la Maison
du Jazz Rio Tinto Alcan et sur la
façade pavillon Président-Ken-
nedy de l’UQAM.

Pour cette dernière création,
les artistes ont collaboré avec le
spécialiste du comportement
animal et vice-doyen de la Fa-
culté des sciences, Luc-Alain
Giraldeau. «On voulait mieux
comprendre le phénomène de la
collaboration chez les animaux,
dit Mélissa Mongiat. À deux pas
du pavillon des sciences, il nous
semblait logique de mêler art et
science. La balançoire est une fa-
çon d’inviter les gens à faire une
pause.» En faisant valser leur
popotin, les citadins feront ré-
sonner la musique dans le QdS
jusqu’au 23 mai.

Le Devoir

Quartier des spectacles

21 balançoires musicales
pour animer la
Promenade des artistes

I S A B E L L E  P A R É

U n cirque avec dindon qui
glougloute, un autre qui

promène son fabuleux bestiaire
imaginaire, une troupe qui rap-
pe et scratche: les grandes
formes seront à l’avant-plan du
festival Montréal Complète-
ment cirque, dont la deuxième
édition s’annonce encore plus
explosive que la première.

Le dernier-né des festivals a an-
noncé la venue de 16 spectacles,
dont quatre productions ma-
jeures, rameutées aux quatre
coins de la planète. Les Austra-
liens de la troupe C!RCA, déjà vus
à la TOHU en 2009, lanceront le
bal à la TOHU avec Wunderkam-
mer (La Chambre des merveilles).
Le cirque pleinement contempo-
rain qui flirte avec la sensualité et
la danse présentera à Montréal sa
toute dernière création avant de
mettre le cap sur le Barbican
Center de Londres.

Mais l’un des clous du festi-
val pourrait être le Cirque invi-
sible, qui ramène dans la mé-
tropole la poésie magique de la
famille Thiérée, dont le fils,
James, nous a donné un puis-
sant aperçu l’automne dernier
avec l’époustouflant Raoul. Cet-
te fois, papa et maman, artistes
et circassiens jusque dans la
moelle depuis trois décennies,
s’amènent pour la première fois

au pays avec leurs bestioles fan-
tasmagoriques, sor ties des
limbes. Cafetière sur patte,
squelette à bicyclette, sympho-
nie cristalline pour batterie de
cuisine, évadés du cerveau en
ébullition de ces géniteurs en
folie, caracoleront en liberté
pour quatre soirs dans le décor
rétro du Théâtre Outremont.

Côté jardin, l’exubérant clan
manouche RASPORO dressera
son chapiteau dans la cour de la
TOHU pour présenter Le Chant
du dindon, une foire musicale
pour gitans, dindon, souris et
chiens, r ythmée par les gui-
tares et l’utopie. OKIDOK,

deux larrons belges en cale-
çons issus de l’École nationale
de cirque de Montréal, vien-
dront dilater la rate des publics
de tous âges dans la cité des
arts du cirque.

Dans un tout autre registre,
la troupe Tom Tom Crew, ve-
nue d’Australie, crachera ses
décibels, sa danse de rue et son
scratch sous chapiteau, à Radio-
Canada. Bref, un immense par-
ty pour jeunes breakers, DJ, VJ,
acrobates, human beatbox et
percussions, où énergie brute
et testostérone seront au poste.

Dans les petites formes, l’Es-
pace GO recevra des produc-

tions des plus diverses. Version
cirque de ma cabane au Canada,
le Cirque Alphonse présentera
Timber, de l’acrobatie sur mu-
sique trad, planté dans un camp
de bûcheron certifié 100 % sirop
d’érable. Miroir Miroir annonce
un solo de trapèze exploratoire
avec piano, et l’on dit beaucoup
de bien de Curieux carré, un
quatuor poétique remarqué au
dernier festival d’Avignon.

Les Irlandais déjantés du
Cirque de légume, une paire de
loustics qui fait dans le cirque
potager, présenteront au Lion
d’Or une drôle de ratatouille
pour végétariens avec steaptea-
se d’oignons, domptage de poi-
reaux et épluchettes au menu.
Enfin, KÖ RYASS, une troupe
inspirée par la musique tradi-
tionnelle guinéenne, se produi-
ra à Verdun. À la demande gé-
nérale, on pourra revoir la dou-
ce poésie des Zyrgomatics, ces
fabuleux clowns belges qui ont
fait un tabac au Lion d’or l’été
dernier avec Tous Cousins, ainsi
que Patinoire, nouvelle création
des Sept doigts de la main, qui
investiront aussi L’Olympia
avec une nouvelle version de
leur cirque cabaret.
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■ Montréal Complètement
cirque, du 7 au 24 juillet 2011

2e édition du Montréal Complètement cirque

Du scratch sous le chapiteau à la
poésie fantastique du Cirque invisible 

LUIGI M CERATI

Une scène du mythique Cirque Invisible de Victoria Chaplin et
Jean-Baptiste Thiérrée
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S T É P H A N E
B A I L L A R G E O N  

L es micros matinaux change-
ront de titulaires l’été pro-

chain, à la Première chaîne de
Radio-Canada. Rober t Frosi
sera à l’animation de C’est bien
meilleur le matin, du lundi au
vendredi. La suite de la matinée
appar tiendra vraisemblable-
ment à Franco Nuovo. Les deux
jours de week-end, la barre se-
rait confiée à Catherine Perrin.

M. Frosi travaille à Radio-Ca-
nada depuis 1990. Il est bien
connu comme journaliste spor-
tif, notamment à l’émission 
Desautels, celle du retour à la
maison à Montréal. Il entrera
dans ses nouvelles fonctions esti-
vales le 20 juin, en remplacement
de l’animateur René Homier-Roy.
L’émission sera diffusée de 5h30
à 9h, au 95,1 FM, dans la région
métropolitaine et en Estrie.

Franco Nuovo prendra proba-

blement la relève de 9h à 11h30 à
compter du 3 juin, avec une émis-
sion traitant de culture et de so-
ciété. Il occuperait donc la case
horaire occupée depuis des an-
nées par Christiane Charrette.
M. Nuovo anime présentement
Je l’ai vu à la radio, le samedi
après-midi. 

Son déplacement estival n’a
pas été confirmé par la direction
de Radio-Canada. Pas plus que
celui de Catherine Perrin, qui se-
rait, selon la rumeur, au micro
d’État les samedis et dimanches
matins, en lieu et place du vété-
ran Joël Le Bigot. Mme Perrin
vient de terminer l’animation cul-
turelle de Six dans la cité à la télé-
vision généraliste. Elle s’est par
ailleurs révélée excellente, com-
me toujours, en remplacement
de Mme Charette pendant la der-
nière période des fêtes de fin
d’année, à la Première chaîne. 
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Chaises musicales estivales
à la Première Chaîne

CULTURE

Un Québécois
comme peintre royal
Le Québécois André Monet de-
vient peintre royal: il termine
actuellement les portraits du
Prince William et de sa fiancée,
Kate Middleton. Les tableaux
seront offerts aux nouveaux
mariés par l’Opera Gallery de
Londres. Monet, malgré son
patronyme impressionniste,
signe des portraits fortement
inspirés de l’art d’Andy Warhol.
Il faut dire que le peintre a
d’abord œuvré en graphisme et
en publicité, avant de se tour-
ner vers les arts visuels, à l’âge
de 40 ans, et qu’il conserve un
penchant pour le pop. Collages,
transparence et peinture lui
servent à donner de la texture
aux visages réalistes, presque
photographiques de Madonna,
Johnny Cash, Robert de Niro,
Sophia Lauren ou Audrey Hep-
burn qu’il signe. L’Opera Galle-

ry remettra les deux portraits
lors du mariage royal, le 
29 avril prochain, et entend ain-
si faire écho aux portraits du
prince Charles et de feue Lady
Di que Warhol avait faits à
l’époque, il y a presque 30 ans.
Au Québec, André Monet est
représenté par la galerie Lydia
Monaro. – Le Devoir

Sun News promet 
la controverse
Toronto — Le réseau télévisé
Sun News a vu le jour hier, avec
la promesse de se faire la nouvel-
le voix de la «controverse cana-
dienne». La chef d’antenne Krista
Erickson a donné le ton dès les
premières minutes de diffusion
de la chaîne, en affirmant que les
sceptiques qui ne croyaient pas à
la naissance de Sun News étaient
désormais confondus. La chaîne
est officiellement entrée en
ondes à 16h30, sur fond d’hymne

national accompagné d’images
de vedettes canadiennes, dont les
hockeyeurs Wayne Gretzky et
Sidney Crosby, ainsi que la chan-
teuse Shania Twain. Sun News a
enchaîné avec une brève présen-
tation de sa programmation, et
les prédictions audacieuses ont
aussitôt suivi. The Source with
Ezra Levant sera l’émission la
plus “provocante et innovatrice”
jamais vue au Canada, selon Sun
News. Une bande-annonce au
bas de l’écran prévenait les télé-
spectateurs qu’ils assistaient à la
création de l’histoire de la télévi-
sion. – La Presse canadienne

Une montréalaise
remporte 
un Pulitzer
New York — La Montréalaise
d’origine Barbara Davidson,
photographe au Los Angeles
Times, a remporté hier un Pulit-

zer dans la catégorie «photo ma-
gazine», pour un portrait sur les
victimes des gangs de rue à Los
Angeles. Davidson est diplômée
de l’Université Concordia, et
c’est son deuxième prix Pulitzer.
Elle a en effet partagé le prix, en
2006, avec ses collègues du 
Los Angeles Times pour la cou-
verture de l’ouragan Katrina. Le
Los Angeles Times a aussi rem-
porté un prix pour une série
d’articles montrant comment
des politiciens dans la ville de
classe moyenne Bell, en Califor-
nie, s’offraient des salaires exor-
bitants. La révélation selon la-
quelle des élus dans la ville de
37 000 résidents avaient gonflé
les taxes foncières et d’autres
frais en partie pour compenser
leurs salaires a mené à des ar-
restations et au départ de cer-
tains des principaux acteurs poli-
tiques. Le New York Times a ob-
tenu deux prix, dans les catégo-
ries de reportage à l’internatio-
nal et d’opinion. – AP
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